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N. F«—BEDARD
17 rue William, Montréal 

Marchand defromage
A COMMISSION____

ét Négociant de toutes sortes de Fournitures 
pour

Fromageries et Benrrerlet»
AGENT DE . ,

MacPherson & Schell
Alexandria, Ont

poor la vente dp leur fameux, bot* à boite re­
connu par. le grand nombre des fromagers 
comme n ayant pas son égal ici en Canada, 
ainsi aue leur moulin & plier les boites lequel 
travaille & perfection. ‘

On pourra voir oe moulin et un échantillon 
du bols A mon magasin.
Pour prix- et plus amples détails veuillez 

correspondre & 1 adresse cü-de ssus.
Pour communication par téléphone, deman-

SAINDOUX
VfEro

H

A/' t R1
EMPAQUETÉ; EN

Seaux de 3, 5pl0 et 20 Ibs.
et en tinettes de 50 Ibs.

LE SAINDOUX

ANpHOB
est bien supérieur aux saindoux de Chicago. 

Et se vend à meilleur marché. '

XML LAING <Sc SONS
Empaqueteurs, Montréal. 11 

Demandez la Liste des Prix 
En /ente chez tous les Epiciers.

Bureau : Telephone No 844 
Maison d’Empaqwtage :
. Telephone No. 6036.

Pour vendre vos Propriétés, 
annoncez dans le Prix Courant

T, WM Kit
Exportateurs de

BEURRE ET FROMAGE
et Marchands de

PROVISIONS EN GENERAL
104 rue des Sœurs Crises 

Coin de la rue William MONTREAL

Revue des Marchés
’ Montréal, 14 avril 1892. 

GRAINS ET FARINES

Marché de gros .
Les marchés du blé en Europe ont eu

une meilleure tenue la semaine derni­
ère, ce que l’on attribue à une meilleu­
re demande de la part du continent de 
la part des acheteurs Allemands, disent 
certaines dépêches. Toujours est-il que 
la semaine avait été plus favorable que 
les précédentes pour les détenteurs ; et 
que la prémière journée de la semaine 
actuelle avait vu un peu de hausse. De­
puis, il paraît que les nouvelles d’Amé­
rique ont enrayé la réaction.

A 1a date de lundi dernier, le Mark 
Lane Express de Londres, écrivait ;

“ Les blés anglais se sont mieux te­
nus à 32s. Les détenteurs ne sont pas 
disposés à vendre à un si bas prix. Les 
blés étrangers ont été un peu plus fei­
ntes sous l’influence d’une méîFleure 
demande d’Allemagne, mais il 'n’y a

l’Atlantique, qui ont été de 221.000 
quarters, cette année, contre 79.702 qttar- 
ters pendant la saison précédente. Le 
maïs est en hausse d’une fraction. L’or­
ge et l’avoine sont tranquilles. Les fè­
ves et les pois sont en baisse dé 3 d. La 
graine de lin «t le chenevis sont en 
hausse de 6 d. La -graine de coton a 
haussé de 2 s. 6 d. par tonne. Au mar­
ché d’aujourd’hui, des achats actifs du 
continent ont raffermi les cours. Les 
blés anglals étaient en boune Uemande 
et les prix ont haussé de 1 s. pour tou­
tes les sortes. Les blés étrangers ont 
gagné 6 d. Les détenteurs de farines 
Américaines ont demandé 1 s. de plus ; 
mais ils ne l’ont pas souvent obtenu. 
Les détenteurs de farines Anglaises 
ont fait de bonnes ventes à une hausse
de 6 d. Le maïs plat était plus'cher de 
8 d. Le maïs rond était lourd. L’orge a 
été plus fermes et les'avoines de toutes 
provenances ont enchéri de 6 d.” 
gJBeerbohm à la date du 13 avril, cote 
les blés en route, soutenus, mais il 
ajoute que pour vendre le blé sur place 
à Liverpool il faudrait accepter un prix 
moins élevé. Les pois canadiens qui 
avaient baissé de id. sont revenus a 
5. 8J d. Au commencement de la sc. 
mamelles marchés français avaient été 
cotés soutenus ; mais hier ils paraissent 
avoir pris de la faiblesse.

Aux Etats-Unis, la huitaine qui s’est 
écoulée depuis notre dernière revut 
restera longtemps célèbre. Dans les 
derniers jours de la semaine dernière, 
à la suite de l’amélioration du ton du

que peu de probabilité d’une hausse, 
vu les existences énormes et là conti­
nuité des arrivages.. Les importations 
hebdomadaires en blés et farines, de­
puis septembre ont atteint une moyen­
ne de 437.000 quarters cette année, contre 
352.000 quarters pendant l’année précé­
dente. La principale augmentation 
porte sur les expéditions des ports de

marché Européen, et de la publication
du rapport officiel du gouvernement 
pour mars, qui indiq uait une situation 
peu satisfaisante du blé d’hiver sur pied, 
les marchés de spéculation avaient 
monté asseg rapidement et avaient at­
teint, samedi une hanse de 7 c. sur les 
plus bas cours précédents; ainsi à Chi­
cago le blé sur mai avait fait 801c*

LE CÉLÈBRE

EXTRAIT DE PRESURE
DE J. S. CARTER

Matière colorante pour BEURRE et FROMAGE, INSTRUMENTS de BABCOCK pour 
épreuve du lait, SEPARATEUR de crème De LAVAL.

Agent en gros poiïr le Canada, .

FRANK WILSON
33 RUE ST-iPIiEURRIE

MONTREAL.

LA CÉLÈBRE

est une marchandise honnête 
et pure; c.’est la marchandise 
avec laquelle on peut fonder- 
nn commerce et le maintenir 
prospère.

w.d. McLaren
Seul Fabricant - MONTREAL

FARINE
Chars assortis de Forte à Boulanger 

de Famille et autres qualités 
de farine.

Livrés à toute station de la province 
de Québec.

Correspondance sollicitée.
— -Thomas McLaughlin,

. 210 Board of Trade,
Toronto, Ont.

BR0ÛIE & ÏÏARVTE
Marchands de Farine»

Fabricants de la '

Farine Préparée au Levain de 
Brodie & Harvie

Farine d’avoine,Farine de Graham, Blé cassé, 
Farine de seigle, Mais pilé, Furine de blé 

d’inde, Son, Grains de fourrage

IO & 12 rue-Bleury, Montréal7
A. DESJARDINS. F. E. PERRAULT

Desjardins & Perrault
Importateurs en Gros et en Détail de

Etrangers et Domestiques

142-143, Marché Bonsecours
MONTREAL

Ci-devant occupé par-O. & E. art.
Toute commande promptement xécuté.

' Tel. Bell 1742.-TeL Federal 76.

Pour vendre vos Propriétés
Annoncez-le8 dans

LE PRIX COURANT

JOSEPH J^lsTlD CO
(Maison fondée en 1870)

321 et 323 rue des Commissaires,. Montréal.
<3 ---------------------------------- - ' ‘

Dépôt de fournitures de toutes sortes pour fromageries et beuireries. ,
AGENTS pour la vente en gros au de la PRESURE et des COULEURS, à beurre et à fromage de HANSEN et le célèbre SEL à beurre et à fromage ASHTON*
Nous tenons aussi toutes sortes de^ graine agricole; MREELE, GRAINE de MIL, BLE, BLE,D INDE d ensilage, etc.) etc.. .



SPÉCIALITÉS DE . I cours qui n’avait cependant été que de

J©fVKT A T T À f* 1? fi A'TJtrÇ rt TCT P0U de durée. Lundi, une sorte de pani- 
1% r VV A LLAv JBl LAW W U IN | que a saisi le marché ; la nouvelle d’une

Pharmaclen-Chimftte
Jo.16# BUE ST-LAUBMT

* MONTREAL.

DTSPBPsmr.—Spécifique fin Dr Noswood con­
tre l’Indigestion, les maladies bilieuses et 
toutes formes de dyspepsie.

. Prix 60o. la bouteille.
Cremes de Chocolat de Dawson pour les vers. 

Les médecins les recommandent spéclale- 
ment. Prix 25o, la boite.

Stop-it de Dawson.—Remède contre le mal de 
/yr. dents. Prix lfio. la bouteille.

“Remede Anti-Rhumatique de Dawson.—Re- 
Oo. mède interne pour la Gfontte, le Rhumatisme

inflammatoire, la Solatlque et toutes douleurs 
rhumatismales, Prix 60c. la bouteille.

—-Mobbhuo - Creosol..— Un excellent remède
ne, 
la

pour la Consomption, la Bronohite, l’Astme, 
(, le Rhume et tous les dérangements de ‘

gorge et des poumons.
“v , , , Prix 60o. et $1.00 la bouteille.

CELEBRE REMEDE Anqlais du Dr D. W. Park. 
' contre tous les désordres du sang, tels que les 

boutons, les pustules, les dartres, les clous 
cto. Prix 91.00 la bouteille, 6 pour $6

grosse faillite dans le commerce de 
grains à Londres, et la constatation que 
à l’étranger, on interprétait à la baisse 
le rapport du gouvernement, ont four­
ni aux baissiers une arme dont ils se 
sont servis de suite avec le plus grand 
succès pour démolir le marché. De 86}, 
cours pratique samedi soir, le blé sur 
mai à Chicago est tombé lundi soir à 
80 ;| mardi, il a continué à descendre, 
mais moins rapidement et il est tombé 
à 70g. hier, cependant la panique pa­
raissait être dissipée, et lesjcours ont re­
monté à82}c.

Un spéculateur hardi à la baissé du 
nom de Partridge, qui avait vendu 
plusieurs millions de minotsà décou-

87; Orge No 2.60 à 61; pois . No 2 62 à 
63, avoine no 2,31 à 82 c. .

A Montréal il ne se fait aucune trans, 
action en blé disponible sur place, mai- 
plusieura de nos négociants dè graines' 
engagés assez fortement à Chicago sui­
vent avec anxiété le mouvement des 
cours.

Rien de changé à la situation de l’a. 
.voine ; les arrivages ont diminué de­
puis que les élévateurs du Pacifique 
sont pleins. On a hâte que la navigation 
océanique s’ouvre pour débarrasser no­
tre marché et permettre des arrivages 
plus libéraux de la campagne où il y a 
encore une bonne moitié du surplus de 
la récolte entre les mains des cultiva­
teurs. Pas de transactions et partant 
impossibilité de coter un prix réel. Nous 
maintenons nominalement celui de la

par 80 livres pour celle de Québec. _
L’orge No 2 de la province vaut $1.10 

par 96 lbs ; l’orge No 1 d’Ontario vaut
$1.30. _____ • ' .

Le blé-d’inde jaune des Etats-Unis se 
vend 70 c. par minot, le blanc 76 c.

Le sarrazin se vend $1.10 par 96 lbs.
Les pois No. 2, valent 76 c. et les pois 

cuisants-80 c. par 60 lbs.
La graine de lin par minot de 60 lbs, 

vaut 1.10 à $1.20.
Le blé pour les animaux vaut $1.10 

par 100 livres. .
La farine de seigle vaut $2.00 par 100 

livres.
La farine d’avoine vaut $3.00 à $3.05 

par 100 livres.
La farine de sarrazin vaut $2.25 à 

$2.30 par 100 livres. - •

SI vous ne pouvez vous procurer quelqu'un de vert pendant la hausse de vendredi et rsemainedernière. BEURRE'

oes médicamenta d’un marchand local, nous 
1 vous les expédierons immédiatement

sur réoeption du prix. 
Demudes-lei à vos fournisseurs.
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COMBLE El AUDITEUR

TIR' 07 Rue St-Jacques

de samedi, a pu couvrir ses ventes lun 
di à 80 c. et réalisé, dit-on, en quelques 
jours, un bénéfice de $500,000.

Au fond, la situation du blé d’hiver 
aux Etats-Unis doit être interprétée 
comme un facteur d’une hausse pro­
chaine. La température très froide pour 
la saison a dû affecter le blé qui n’est 
plus protégé par la neige, et elle ne met

blé de

ARGENT A PRETER à 6, 
AA sur hypothèque,

7 p. c.

AGENT D’IMMEUBLES,

fefv;
et A VENDRE, 

COLLECTIONS DE LOYERS
Et AUTRES;r

....
eoni-

AGENCE
^ ’DES

à Farines du

pas le sol,. dans les régions à 
printemps, en position de recevoir les 
semences. Il y a donc dommage au blé 
d’hiver et retard pour le blé du prin­
temps. Mais ces considérations n’ont 
pas encore eu le temps de faire leur ef­
fet sur les spéculateurs, quoiqu’elles 
aient affecté le marché du blé disponi.

larchosê
depuis quelque temps, constater le fait 
que le marché de Chicago a pendant 
deux ou trois jours réellement affecté 
les marchés européens. _

Voici les cours comparés des princi­
paux marchés des Etats-Unis ;

6 avril 13 avril

Un petit lot de pois (deux chars) a 
chargé de moins cette semaine à 72c. 
dit-on, livrés en magasin ; mais ce n’est 
évidemment que le cas d’un détenteur 
pressé de réaliser à tout prix car nous 
ne connaissons pas d’autre pois ache­
tables au dessous de 78 à 80c. On les gar­
derait plutôt un an en magasin.

Le marché de Liverpool s’améliore un 
peu, mais pas assez pour permettre 
d’exporter aux prix des détenteurs. Il 
n’y aurait guère qu’une occasion, en 
fait de fret, quj. pourrait permettre une 
opération de ce genre.

L’orge'à moulée s’est vendue à 40c. 
en lots dé char ; l’orge à mal ter com­
plètement inactive.

trazin-est-faible.------- ;-------------:

Marché de Liverpool 
La circulaire de MM. Wm Heapy et 

fils, 18 Mathew street, Temple Court. 
Liverpool, en date du 31 mars, dit :

Le. beurre a été en bonne demande 
mais comme les avis du continent 
annonçent la baisse, les cours ont été 
plus faibles. Il y a fort peu de beurre 
d’Irlande, ici, mais, ce qui est arrivé
est d’excellente qualité. Pas de beurre
fin d’Amérique sur place ; tout ce qu’il 
y a, c’est quelques petits lots de qualité 
secondaire.

Voici les cours de clôture :
Danois, extra fin, kiels.......................118 à 122

do 2d................................................112 à 114
Irlandais, extra fin, nouveau......... 000 à 000
Do quaL march -

Chicago (Mai)...................  0.79^

a GRAINS JJjRAINS !
New-York (Mai).................... 0.91_
St-Louis!(disp)........................  0.88
Duluth (disp)........................ 0.79}

Nous vendons aux mêmes prix que 
S90qUe les moulins. *

Grains vendus à commission.
Toutes commandes exécutées promp- 

sV bernent. •_
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E. DUROCHER & CIE,
ReprEientanti.

Au Manitoba, le Commercial dit que le 
blé est devenu tout à fait tranquille, il 
ne se fait rien sur les marchés de la 
campagne et beaucoup d’acheteurs ont 
été rappelés après avoir fermé les [élé* 
valeurs pour le temps des semailles ; on 
pense que, après les semailles, les culti­
vateurs” recommenceront leurs livrai-

Les farines sont nominalement tenues 
aux mêmes prix'. Il n’y a pas de deman 
de et les détenteurs, qui sont prêts à 
accepter tout offre raisonnable, ne peu­
vent pas aller déprécier leurs marchan­
dises en faisant des réductions qui ne 
leur amènerait pas plus d’acheteurs. Si 
l’un d’entre eux, par exemple, donne le 
branle, il est probable que tout le mon­
de suivrait la marche.

Les frets pour PEurope sont : 2s. 9d. 
pour Liverpool 3s. pour Glascow, 3s. 3d. 
pour Bristol et 3s. 6d. pour le continent.

Les frets des lacs sont offerts sur la 
base de 8c. par minot de Port Arthur à 
Montréal. ?

Crémeries extra fines..........................120 à 124
Américain crémeries........................manquent
Nonvelle Zélande, extra fin...............000 à 000

" fort.......................000 à 000

Marché de New-York
Le marché est complètement démo­

ralisé. Les consignataires trouvant que 
la demande ne donnait pas et que les 
arrivages se détérioraient' par la eha-

Nous cotons en gros
Blé roux d’hiver, Canada No 2..

“Blé blanc d'hivet “ n V

.& P. BRUNET
Importateurs et Ma facturiers de .

Monuments, Tombes, Charniers, 
Poteaux,_ Copings et toutes sortes

d’Ouvrages de Cimetières 

Spécialité : Doubles Cercueils en Marbre. 
81U0&J, nouveaux Cercueili eont préférable» à tou »

sons. La température n’a pas favorisé 
le battage, mais on croit que, même 

| avec une température favorable, il y 
aurait eu peu de battage, vu que les 
cultivateurs vont d’abord faire leurs 
semailles. Il y a eu du blé semé dans 
les terres hautes et bien égouttées, 
mais dans les terrains bas et plats le sol 
est encore trop humide. On calcule 
qu’il y a actuellement en entrepôt, à

.80 OO àO 
. 0 00 àO 00 

0 00 à 0 00

leur de la température, se sont mis à 
réduire les prix sur toutes les qualités, 
sans réussir, malgré cela, à ranimer 
le marché. Vers la fin de la semaine’ 
cependant, le ton est devenue un peu 
meilleur. Les stocks, quoique considé­
rables, ne sont pas exorbitante et du 
moment que les acheteurs seront con. 
vaincus que l’on a atteint le fond, ils 
se remettront sans doute & l'œuvre et,

Blé du printemps __ __
Blé du Manitoba, No 1 dur........... 0 00 à 0 00

“ * No 2 dur..*.......  0 94 à 0 97
“ No 3 dut........... 0 84 à 0 87

Blé du Nord No 2 ...........................  0 92 & 0 93
Avoine................................................ 0 32 à 0 34
Blé d’inde, en douane................... 0 00 à 0 00
Blé d’inde droits payés-............... 0 65 à 0 60
Pois, No 1 ........................... -...........  0 85 àO 00
Pois No 2 (ordinaire)....................... 0 75 à 0 78
Orge, par minot ...................... 0 40 à 0 63,
Sarrazin, par 50 lbs—................... -0 50 à 0 62}
Seigle, par 56 lbs........................... .. 0 91 & 0 92

il leur faudra peu de temps pour net­
toyer le marché. Après cela, il se pro­
duira sans doute une certaine réac­
tion, qui durera jusqu’à ce que l’abon­
dance des arrivages du printemps fas-

habi-

autre» connu» »ur c* continent.
l’ouest du lac Supérieur, en comptant 
Fort-William, les minoteries et les en-1

FARINES

..Riparadons en tous genres à des [prix très Ltrepôts de la campagne, 3.600.000 minots
.èJnut) modérés.

f.,
te.

Résidence privée : J. BRUNET^ [Côtes-dea 
-“Neiges. Téléphone 4666.

V'IRésidenoe privée : Pla. BRUNET, Entrepre- , 
nenr-Brtquetïer, 881 rue Berri. Bell Téléphone 
6323.

rJHi. B. LAPIEERE
MAGASIN DE

CHAUSSURES
NO. 60}

Bue St-Dominiqué, Montréal.
L. B. L. ale plaisir d’annoncer à ses noms 

bienses pratiques qu’il vient de s’attacher le- 
•ervioee p’onvriers capables, et qù’U espère, 
par la qualité du ouïr, la bonté et l'élégance 
qal'ouvrage, continuer à mériter une bonne 
pan de leur patronage. 9 

|ST II continuera Aae charger du répara^ 
rge qui sera fait areo soin et promptitude,

de blé de Manitoba, A Winnipeg, il 
ne se fait presque rien. Il y a eu quel­
que demande du côté de l’est, pour du 
no 1 dur et on a offert pour cette sorte» 
de $1.03 à $1.01 livraison à North Bay. 
Un lot de no 2 dur en entrepôt à Fort. 
William, a été vendu 80c. et on offre 
pour cette classe, livrée à North Bay, 
de 94 à 9Ç c.

Dans le Haut Canada il n’y a pas de 
mouvement d’exportation dans le blé, 
et très peu de mouvement local, sauf 
en livraisons directes des cultivateurs 
aux minoteries. Le blé de Manitoba No. 
1 dur est coté 16c. de plus que le blé des 
Etats-Unis.

A Toronto on cote le Blé no 2 roux. 
81 à 82 ; No 1 dur du Manitoba, $L05 à 
$0. 00 ; No 2 dur, 95 à 96 ; No 3 dur 86 à

Patente d’hiver...............................$5 00 à 5 10
Patente dn printemps........ -......   6 10 & 5 25
Patente Américaine...................... 6 00 à 6' 25
Straight roller •••Ht •«•••• MHH •!••••••• 4 50 à 4 60
Extr&MMH ••••m ••••••••• 4 25 à 0 00
Superfine.../.............. .. ................. 3 60 à 3 75
Forte de boulanger (cité).............. 4 90 à 5 00
Forte du Manitoba..........................  4 75 à 4 90

BS 8&0S D’ONTARIO

Medium................................................. 2 25 à 2 30
Superfine ..............-.................. .......... 1 70 à 1 75
Farine d’avoine standard, en 

barils • ••••• •••••• •••••• ••••••«••••••••• .. 3 90 à 4 10
Farine d’avoine rranolée, en

barils........... . ................ 4 00 à 4 20
Avoine roulée en barils................  4 00 à 4 20

Marché de Détail
Le marché de mardi dernier était 

plus animé, mais comme il n’y a encore 
que la rive gauche du fleuve qui puisse 
y aborder, les grains sont assez rares et 
se vendent aux prix antérieurs.

se descendre les prix au niveau 
tuel de la saison d’été.

_ Marché de Montréal
La plupart des commerçants ont forcé 
cette semaine la vente de ce qui leur 
restait de beurre de beurreriesde l’au­
tomne dernier et ils ont réussi à en 
écouler la plus grande partie tout dans 
le marché local que dans l’Ouest, quel­
ques-uns ayant même expédié en con- 
consignation jusqu’à la Çolombie._Aa; 
glaise. C’est que la semaine prochaine 
verra probablement l’arrivée des beur­
re nouveaux de beurrereries, qui ne 
laisseront plus guère de vente au vieux. 
Les prix obtenus .cette semaine ont été 
de 20 à 21c. suivant qualité.

Les beurres frais de ferme arrivent 
encore en petite quantité, en tinettes 
de 15 à 20 livres et se vendent assez fa­
cilement depuis 20 jusqu’à 22 c.
Les vieux beurres de ferme ne valent 
plus guère que de 15 à 17c. suivant mé­
rite.

FROMAGE

En magasin, on vend l’avoine 86 c.
Marché de Liverpool 

La circulaire de MM, Wm Heapy «t

•■t ,

3843



LE PRIX COURANT.
'Ail

fils, 18 Mathew street. Temple Court, 
Liverpool,en date du 31 mars 1802, dit :

La demanden’a été que modérée, et 
provenant uniquement de la consom­
mation. Le marché clôture soutenu aux 
cours suivants : Fromage d’automne, 
ertra-fin.de 57s à 58s 6d. Quelques déten­
teurs demandent de 60 à 62s. Fromages 
moyens en bonne demande.

Marché de New-York
Le [fromage a été bien ' tranquille 

cette semaine. Le marché se désorga­
nise sous.l’influence de la température 
printannièr et lès dëtenteus prêtent une 
oreille plus favorable aux propositions 
des expéditeurs. Ceux-ci, de leur côté> 
font des offres plus basses. La consom­
mation domestique elle-même ne paie
pas plus de 12 c. pour de petits lots, de 
ce qu’il y a de mieux en fromage blanc 
et 114 achèterait le meilleur lot de colo­
ré sur le marché. Il est arrivé cette
semaine un petit lot de fromage écrémé 
frais et un lot peu important de froma. 
ge frais de pleine crème.

Marché de Montréal
Il se passera encore plusieurs semai­

nes avant que Tfous puissions” coter 
d’une manière sétieuse le fromage nou­
veau sur notre marché ; mais déjà dans 
l’ouest lès fromageries ont commencé 
leurs opérations et quelques ventes ont 
été faites à Brockville. au commerce 
local. M. Bédard attend un petit lot 
qu’un fromager de Portneuf lui a pro-

rellement les prix de ces premiers fro* 
mages sont peu stables et Varient beau­
coup, comme la-qualité, d’ailleurs.

Nous sommes sous l’impression que 
le nombre des fromageries va être con­
sidérablement augmenté cette année, 
tant dans notre district que dans ceux 
de-Trois-Rivières etde Québec. Le nom­
bre de nouveaux outillages qui ont 
été vendus ces jours-ci est con­
sidérable.- Tant mieux. Plus les- cul­
tivateurs apprécieront l’industrie laitiè­
re plus ils augmenteront leurs ressour. 
ces, en même temps qu’ils amélioreront 
leurs terres.

Nos lecteurs fromagers trouveront 
dans nos colonnes éditoriales un avis 
de l’Industrie Laitière concernant les 
endroitsoù sera-tenue pendant-la sai­
son, l’école pratique de fromagerie.

(EUES
Les arrivages sont modérés et la se­

maine bonne, ce qui a raffermi les cours.
On a ‘ vendu aujourd'hui à 13J c. la 

douz. ferme.
FRUITS

Quatre vapeurs venant de la Méditer- 
rannée sont attendus pour le commen­
cement de mai avec des chargements 
d’oranges et de citrons : le “ Charring- 
ton avec 26000 caisses d’oranges et 23000 
de citrons ; le “ Fremona ” avec 12000 
caisses d’oranges et 57.000 de citrons ; 
•e “ Dracona ” et un autre de la même 
ligne avec également une quantité con­
sidérables d’oranges et de citrons.

Le marché sur place est statibnnaire.
Nous cotons : *

Pommes d'hiver........................... $3.50 à $4.50
Oranges, la caisse....................... 5.00 à 7.0o
Citrons la botte...........................  3 76 à 4.50
Bananes le régime....................... 1.50 à 2.00
Attocas le quart........................... 5.00 à 6.00
Raisin de Californie................... 0.12 à 0.10
Alméria lëFanïTTT...............6.00 à 7.50
Ananas, lapièce....................... _| 0.08 à 0.15

" POMMES DE TERRE 
Les patates sont à très bas prix. Il 

s est vendu des chars, en gare, ici, à 
par 901bs. Le prix pour les dé­

tailleurs est de 374 à 40 c. la poche.
Maine, le quart..... ......................  $1 20 àU5
Vermont New-York, le minot.. 0 35 à 0 00

Aroostook Hébrons.................. .-■ 0 35 à 0 374
do roses................... .............. “U'45 à 0 00

GRAINES

Nous cotons : ,
Tréfile rouge par 100 lbs.......$13.00 à $13.50

“ gousse rbuge “ “..... 14.00 à 15.00
“ Alsike " “..... 12.00 à 16.00

Trèfle blanc “ “..... 22.00 à 23.00
Graine de mil, canadienne
par minot de 45 lbs................ 2.10 h 2.25
Graine de mil américaine par .
minot de 45 lbs........................ 1.76 à 1.90
Fèves blanches ou jaunes, le
minot.......................................... 1.30 è 1.35
Pois de choix............................ 0.76 à 0.90
Blé d’inde pour fourrage.......  0.70 à 0.95

FOIN PRESSÉ ET FOURRAGES
A Boston, on cote :

Choix à fancy en grosse balles $17 50 à 18 60 
“ “ en petites “ 17 00 à 18 00

Beau à bon................................... 16 00 à 17 00
Pauvre à ordinaire .................. ..... 14_00 à 16 60
Mêlé..'............................................ 13 00 à 15 00
Paille de seigle........................... 13 60 à 14 00

‘‘ d’avoine............................... 9 00 à 9 50

Arrivages de la semaine 284 chars de 
foin et 8 chars de paille, semaine cor­
respondante de l’année dernière, 306 
chars de foin et 13 chars de paille.

Il y a eu une excellente demande 
pour le foin, la semaine dernière, spé­
cialement pour les qualités fancy, et 
d’exportation; Nous prévoyons une 
bonne demande d’ici A quelques se­
maines pour toutes les qualités de foin.

A Montréal le foin par bottes se vend 
jusqu’à $12.50 et le foin pressé se main­
tient ferme avec une hausse sur les qua­
lités inférieures. La moulée est à meil­
leur marché.

Natu------- Nous-cotons en magaain à Montréat :
Foin pressé No 1, la tonne.... $12 00 à 13- 00 
do do No 2, do 0 00 à 12 00
do do No 3, do 0 00 è 10 00

Paille do do .... 5 00 à 6 00
Moulée, extra, la tonne........... 00 00 & 22 00-

do No 1, do ........... 00 00 à 20 00
do No 2, do ........... 00 00 à 20 00

Gru hlanc do -........... 00 00 à 24 00
do ......... 00 00 à 20 00
do ........... 00 00 à 00 00
do.....7;........ 16 00 à 17 00

do au char............ ................. 15 50 è 16 00
Blé-d’inde jaune moulu........... 00 00 à 24 00
Farine de blé-d’inde 100 lbs... 1 76 à 0 oO 
Blé-d’inde broyé, la tonne...... 00 00 & 25 0Ô

do No2, 
do No3, 

-Son-

Marché aux chevaux.
MM. Kimball et Ashman, de la rue 

du Collège, disent : “ La “demande pour 
chevaux a été assez bonne' la semaine 
dernière un bon nombre d’acheteurs 
américains étant sur le marché. On a 
pris des-chevaux^ie-route-ainsi-quedes- 
chevaux de gros trait. Nous avons ven-, 
du 12 chevaux à des prix variant de $82 
à 150, ”

Au Montréal Horse Exchange, Poin­
te St Charles, les affaires ont été acti­
ves et 15 chevaux ont été vendu à des 
prix variant de $85 à 140.

MARCHÉ AUX ANIMAUX
Il y avait lundi, aux abattoirs de 

l’Est : .
Bêtesà cornes........ 600
Moutons.................. .100
Agneaux..................100
Veaux....... ............... 300

Pour la semaine de Pâques ou avait 
amené quelques beaux animaux qui se 
sont vendus de 4Jc. à 6jc la livre sur 
pied, quelques-uns mêmes étaient tenus 
à 6. Vu le nombre des animaux offerts, 
les affaires ont d’abord été assez lentes, 
mais il s’est un peu ranimé par la suite. 
Des veaux se sont.vendus jusqu’à $16.00 

Les arrivages de la semaine dernière 
au coure G. T. R. sont :

Bêtes à cOrnes................... 650
Moutons................................136
Porc9........ ........ .........6 7-
Cbevaux............................... 214

On peut donner comme moyenne les 
prix suivants :
Bêtes à comes, Ire quai., la lb.44 à 6ic. 

“ 2e “ ...3}à44c.
“ 3e “ ...3 à34c.

Moutons lapièce............... $4.00à $8.00
Agneaux, “ ...............  4.60 à 6.00
Veaux, “ ...............  3.00 à 15.00
Cochons les 100 lbs sur pied 5.65 à 5.75

LA LOTERIE .
- ___DK IA  

PROVINCE iô QUEBEC
DEUX TIRAGES PAR MOIS

Les Tirages ont lien le PREMIER MER 
OREDI et le TROISIEME MERCREDI de
chai-je mois.

tardes Lots, 152,740
Tons les Lots sont tirés à chaque Tirage

Prochain Tirage le 20 AVRIL. 1892 _ ———— \ ,
Rappelez-vons que le Gros Lot est de

15,000 PI ASTRES
Le Prix du Billet est de $1.00

Quart de billet 25c.

Pour $1, l’on peut gagner....................$16,000
Pour $1, l’on peut gagner..................... 5,000
Pour$l, l’on pent gagner..... ............... 2,500
Pour $1, l’on peut gagner...................- 1,250

Il y a aussi un grand nombre de lots de $5, 
$10, $16, $25, $50, $250 et $500, au total de 
$28,990.

N’oubliez pas que votre billet, gagnant un 
lot quelconque parmi les lotslircs un par un, 
peut aussi gagner un des lots approximatifs 
de $25, $lf et $10, et avoir droit on outre à 
un lot do $5, s’il se termine par les lieux der­
niers chiffres do l’un des deux premiers gros 
lots.

LE GERANT
S. E. LEFEBVRE,

82, rue St-JacqueB, Mont.

BELL TÉLÉPPONE 2392

R G. GAUCHER
■ite; à l’epnw in isii et l’sii

Premier prix obtenu I Diplôme obtenu à 
à l’Exposition Provln- l’Exposlton de Mont- 
ciale réal

OTTAWA 1879 I 1881-1882
IMPORTATEUR DE

FEHHOMEHIES
218 et 221 rue St-Paul

--. ___ MONTREAL.

A. Demers C. Brunet

faisant affs ’ sous les noms de

DRAPEAU, SAVIGNAC & CIE
140 Grande Sue St-Laurent, Montreal

Ferblantiers, Plombiers, Couvreur*
ET POSEURS D’APPAREILS DE CHAUFFASE,

Assortiment très varié et complot d’Ustonsils 
de cuisine. Coutellerie, Lampes, Gazeliers, 

Brackets. Globes, etc., a des prix 
très modérés.

Ils se chargent de tout ouvrago, tel que Cou­
vertures on Ardoise, en Ferblanc, en Tôle

galvaniséo, ot toutes espèces do répara­
tions A des prix très modérés.

Spécialité pour la pose et les réparations des 
Fournaises a l’eau chaude, & vapeur, haute et 
basse pression, des Fournaises A1 air chaud, et 
des Fournaises A l’eau chaude et A l’air ohand 
combinés.

Restaient GILBERT MARTIN
(Ancienne Maison Fortin Frères)

Nos 17 et 19
RUB GOSFOE/D

MONTREAL 
En face de l’Hôtel de Ville et du Champ-de-Mars

Vins de choix. Liqueurs et Cigars.

OSCAR GAUDET
AVOCAT

1572, •NTrVT'T=?.TU-Tl A TlA"ïïl
MONTREAL

MAGNIFIQUES

Bureaux à Louer
— DANS —

Les Bâtisses de L’Etendard avec tontes les 
améliorations modernes.

S’adresser an
TiDE Letendard

DROUIN FRERES&QN
_ Successeurs de O. Drouin à Fila_._—

EPICIERS en GROS

Nos. 27 et 29 Rue SmïBf
ST-ROOH, QUEBEC. v. 

Spécialités : Tabac en feuilles et VinaigHA.® 
Correspondance sollicitée. xn

J. B. RENAUD & Cie
186 et 136

RUE ST-PAUL - QUÉBEC.

‘PISSONS!
IHarcnga Labrador,

Cap Breton, 
Anth ' '

(oboix en petit quartf,

uuuOOStl. -
jMaquoroan, Flétant, Turbot, Anguilles, 

Sardines (ohoix), Saumon.
Morue verte et Morue sèohe.

Huiles de Poissons (Morue, Loup-marin, 
Marsouin, Harongs).

Aussi : Lard, Saindoux, Fleur, Grains,
Moulées. Son, etc. 

Correspondance sollicitée.
__  _________ J. RENAUD & OIE.

Récemment mis en magasins chez

P. KIROUAC & FILS,
RUE ST-PIERRE

Basse Ville, Québec.
Blé dur du ManitobaT-Blé du prin­

temps (d’Ontarioh'Mils canadien et 
Américains, Tréfile rouges et TA», 
fies blancs, Avoine blanche hâtive, 
Pois de la meilleur qualité, Orge, 
Sarazin, etc., etc.

Echantillons adressés sur demande.
Marchandises toujours livrées aux stations 

de chemins de fer, goelettes, bateaux, sang 
chargé extra. 1

KIROUAC & OIE.
ANNONCES.

New-York.

OUICONQUE a besoin d'informations an su' 
X jet d'annonces, fora bien de se procurer un 
exemplaire de “ Book for Advertisers,” 368 
pages ; prix, une piastre. Expédié par la malle, 
franco, sur réception du prix. Contient une 
compilation faite aveo soin, d'après le American 
Ntwtpaptrt Directory, de tous les meilleurs Jour 
naux, y compris les Journaux epéclâUXydor—■iOUA. J WUipiiU I
la coto do la circulation do chacun, aveo boi. _ 
coup do ronsolgnoments sur les prix, et autres 
sujets se rapportant aux annonces. Eorire. à 
ROWELL’S ADVERTISING BUREAU, {10 
Spruce Street, New York.

Bilodeau & Renaud
COMPTABLES, AUDITEURS ET 

COMMISSAIRES

800

No 16, rue ST-JACQUE8
■pioiALiTi :

- Réglement des Affaires de Faillites
Téléphone 2003 «
AVIS

La Compagnie de Téléphone Belt * 
demandera à la prochaine sesaio^T 
du parlement du Canada, un acte 
pour l'autoriser à augmenter son 
capital. T

1 C. F. SISE, ; 1
Président.

—Dr A. BEAULIEU
Peintre de maisons et denseignes

Spécialité de décoration d’églises, de cha­
pelles, d’édifices publics, résidences privée». 
Fabricant de vitraux peints et en moiaïqu»rJJ

«986 B, RUE STE-CATHERINE, Montre»
Téléphone Bell No. 3342.

Plans et estimés fournis ppur toutes sortes 
- de décorations.
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LE PRIX CONBANT

HÉBERT & CIE H. Laporte.HUDON
IMPORTATEURS DE

iVBI)

Vins, Liqueurs et Provisions
EN GROS *

® 304 et 306 RUE ST-PAUL — 143 et 146 des Commissaires.
: N. B,—Nous faisons une spécialité des VINS DE MESSE, et tenons constamment en

mains, pour cet usage, les vins de Sicile, Tarragonne et les Sauternes.

Les Sucres Granulés, 
ü les Sucres J aunes et

les Sirops de la

$t Lawrence
SONT PURS.

Aucune matière colorante n’est employée 
dans la fabrication de

BONDÉE EN 1867

L. W. TELMOSSE &Cie.
(Successeurs do Gaucher & Telmosso.) 

IMPORTATEURS DE
Epiceries, Vins, Liqueurs, Conserves alimentaires etc.,

87 et 89 Rue des Commissaires, 242,244 et 246 rue St-Paul, Montréal

' N. B.—Nous faisons une snécialité des VINS DE MESSE, et-tenons cons­
tamment en mains, pour cet usage, les vins do SEOILE TARRAGONNE et les

G. G. GAUCH
(Oi-devant associé de la maison Gaucher & Telmoss^. 

MARCHAND DE

91-93 rue des Commissaires et 240 rue St-Paul,
• MONTREAL.

jjfe -------■
, Nous nous chargeons de la vente des produits Agricoles et faisons des avan­

ces Bur consignations.
__________________

EkiiV V**

W- FELIX BIGÂOUETTE
. MARCHANT A COMMISSION ~

I 200 RUE ST-PAUL, MONTREAL.
. ■ ■ ■ ■ *

|V . S’occupant de tous les Produits de Fermes, Beurre, Œufs, Patates, Pois,
Fèves, Avoine, Miel, Grains de toutes sortes.

Correspondance sollicitée. Avances libérales sim consignations.
Tinettes à Beurre pour Crémeries. Téléphone Bell, 2660.

Tous les Elements Nutritifs k Bon Bœuf
sont

conserve 
dans\

Un aliment inestimable pour-tous ceux qui ont besoin 
d’une nourriture fortifiante sous une forme facile 
ment digestible, ■

J. B. A. Martin, J. 0. Bcüoheb.

LAPORTE, MARTIN & CIE
EPICIEBS IE3ST GROS

Commissionnaires et Importateurs

Vins et Liqueurs spécialité, Thé et Provisions 
No 2542, RUE NOTRE-

COXN DE LA RtJE DES SEIGNEURS.

Médaille d’Or à l’Exposition e Québec. ' Médaille & l’Exposition de Toronto

Compagnie Centrale de la Charente
ALEXANDRE MATIGNON &. CIE.

* COGNAC
Véritable Cognac, Fine Champagne, en fûts, bouteilles, flasks, carafes.

AGENTS:
A Québec : H. Beantey, rne de la Fabrique. A Brantford : T. 8. Hamilton & Oie.

À Montréal : J. .A McCARVILLE, 260 St-Jacqnes, coin McGill.
■ Priire de te méfier dee contrefaçon».

DAVID ROBERTSON & CIE
279 - rue - des - Commissaires

,__ ________  MONTREAL.
Seuls agents pour les marques de farines de choix '• 

GROWN JEWEL
WHITE FROST------------ —----------- ----- --------------- FtRST-PRtZE

SANS EGALES IPOTTIR, LA Q,XJA.LITB. 
Vente au commerce seulement.

Aux Marchands de la Campagne
Ayant fait des changements dans mon commerce, j’ai résolu do m’oCcnpcr plus spéciale­

ment que par le passé du commerce de commission. . •
Ayant une nombreuse clientèle dans la ville et la banlieue et étant en connection depuis plu­

sieurs années avec le haut commerce de provisions, je suis en mesure d’offrir à tous consigna­
taires les meilleurs avantages possibles. . - . • .

Tant qu’aux prix, jo puis garantir les plus hauts prix du marché & quiconque m’honorera de 
leurs consignationset les retours Beront faits promptement et intégralement.

Une consignation est respectueusement sollicitée.

moi mm âiiii
MARCHAND DE PBOVTSIONS

335 Rue des Commissaires, Montréal
-iei. Bell 970.__________ '_______________  ............ ....................................~ .

Laurent,
3ÆjûlTS02T

& Bourdeau
(FONDEE EN I860) '

No. 1637 RUE NOTRE-DAME
Téléphone Bell, 1297 MONTREAL

SEULS IMPORTATEURS DES CELEBRES PIANOS

HARDMAN, de New-York.

MARSHALL & WENDELL, 
d’Albany, N.-Y.

IVERS &'POND, de Boston.

ET DES MEILLEURS

Pianos et Orgues
FABRIQUÉS AU CANADA.

Cette maison, si avantageusement connue par l’exçellence des Instrument
a’e}le nn tTAnfa a4- nan 1 o onfïofnnfîrtn nrZn^Pola mi’ûllû o t/uiiAilpa dnnruio

pendant
qu’elle offre en vente, et par la satisfaction générale qu’elle a toujours donnée 
pendant plus de trente années d’existence, mérite à juste titre la confiance 
{limitée dont elle a toujours joui.
-tf* •^Réparations etEchanges à des conditions très acceptables, et tou 
joursen mains Pianos d’occasion

•|



MAISON FONDEE EN 1886.
• •

► i
• ' •

Renseignements mi­
nutieusement contrô­
lés sur toutes les 
Maisons de Commer­
ce et d'industrie du 
Canada.

Renseignements Commercianx et Contentieux.
o o ooooooooooo

Chaput Freres ■
OOP OOOOO* 00000

10 PLACE D’ARMES

• • 
• • MONTREAL.

Collections du Prix Courant.

Comme nous recevons chaque
jour des demandes pour la collec­
tion du "PRIX COURANT” de-
puis sa~foxidation, nous serions très 
obligés à ceux de nos abonnés qui 
n’en font pas collection s’ils pou­
vaient nous procurer les Nos. sui­
vants :

Les banques canadiennes sont cotée 
en-clôturecomme suit::—*-----------------

VOLUME II, Nos. 12,14, 21 et 22. 
VOLUME III, Nos. 9,13 et 19. 
NOLUME IV, No. 18.

Nous paierons 10c. pour chaque 
exemplaire de ces numéros.

LA SEMAINE COMMERGIALB
ET FINANCIERE

Montréal, 14 Avril 1892.

FINANCES.

Le mouvement des fonds, est encore 
assez restreint, en dehors des spécula­
tions de bourse ét les capitaux sont 
aussi abondants qu’auparavant dans 
les caisses de. banques. Aussi le taux 
des prêts à demande, sur la rue est-il 
toujours facile à p. c. Les escomptes 
en banque se font aux taux de 6 à 7 p.c.

On doit s’attendre, cependant à ce 
que la navigation donne de l’activité à 
la circulation de l’argent et fasse bien­
tôt raidir ces taux.

A Londres sur le marché libre, les

Vend. Ach.
B. du Peuple........ .................... 109 107
Banque Jacques-Cartier...........115 112J4
B. Hochelaga.................   130 120
Br-Mationale........................ ^—
B. Ville-Marie....;...................... 95 86

Le boom sur les actions de la Oie. Ro­
yale d’Electricité est terminé et il y a 
eu un peu de réaction ; les actions ne 
sont cotées aujourd’hui qu’à 176 ven­
deurs et 172 acheteurs. Les chars ur­
bains ont cessé de hausser mais lls con­
servent.le terrain gagné, lls se sont 
rendu hier 221 220 et 219. Le Gaz s’est 
maintenu ferme à 206. Le Richelieu 
est resté à la hausse et a gagné 6 p. c. 
depuis huit jours ; il a atteint hier 76$, 
cours qu’il n’avait pas vu depuis les 
beaux jours du début de l’administra­
tion Sénécal, La compagnie a devant
elle, il faut l’avouer une excellente 
perspective ; longue saison et beaucoup 
de fret à transporter.

Le câble commercial a gagné un peu 
plus de 2 p. c. Il est côté à 168 et 168 $. 
Le télégraphe a été très actif et enco­
re en hause il a fait hier 144,1441,144$ 
et 146. Le Pacifique est à 89$.

L’approche de l’assemblée semi-an" 
nuelle du Grand Tronc a donné de 
l’activité aux actions préférentielles de 
cette compagnie; lès actions de pre­
mière préférence se sont rendues en 
conséquence jusqu’à 72, mais elles ont 
un peu baissé depuis et ne faisaient 
plus hier que 71$.

Les actions des compagnies de coton 
se sont vendues comme suit ; Gie de
Montréal, 128 ; Oie Starmont, 136 ;
Dominion Ooton Mills 17§ des obliga­
tions de là Dominion Çotton Mills ont 
été vendues à 180$ et des obligations de 
la Oie de Ooton du Canada, au pair.

et les bateaux des marchés de la Com­
pagnie de Richelieu reprendront leur 
service régulier dès lundi dp la semaine 
prochaine. Nous comptons donc que, 
la semaine sainte passée, les affaires 
reviendront actives, et que, les pro­
duits agricoles se mettant de nouveau 
en mouvement, l’argent circulera à la 
campagne et les marchards pourront 
faire face à leurs obligations.
Bois de chauffage.—Le bois de chauffage 
est rare et cher ; on cote aujourd’hui en 
gros:

Erable la corde $6.00
Merisier, do____ 6.50
Eplnette do 4.00
Slabs le char $30.00

Bois de construction.—Il n’y a encore au­
cun changement marqué dans la de­
mande anx-closde-laville.maisones-
père que les affaires seront plus actives 
d’ici à la fin du mois. Pas de nouvelles 
spéciales des moulins d’ottawa, ouïes 
troubles que l’on craignait entre pa­
trons et ouvriers paraissent s’ètre dis­
sipés. ,

Charbons.\\ n’y a encore rien à faire 
dans le commerce de charbon dur pour 
la prochaine saison ; les prix ne sont 
pas encore fixés. On s’attend cependant 
à ce que lë-prix d’été soit supérieur à 
celui de l’année dernière, par suite de 
la hausse du marché des Etats-Unis, où 
toutes les compagnies minières sont 
maintenant syndiquées.
Cuirs et féaux.—ha mouvement des cuirs 
est de plus plus en restreint ; ilne se fait 
que, des échantillons d’automne dans

La mélasse Barbades se vend tran­
quillement à87$c.& la tonne 14c. et 
en petits fûts.

Il y a eu aujourd’hui un peu d’excita­
tion dans le gros par suite de la visite 
inattendue d’un officier du revenu qui 
a saisi plusieurs quarts vides dont on 
n’avait pas effacé les marques de l’acci­
se. Nos lecteurs feront bien de pren* 
dre leurs précautions à ce sujet.

Fers, ferronneries et métaux. Le commer­
ce de ferronnerie est un peu plus actif ; 
les commandes de la campagne pour 
oxpéditionsparbateaux-sontpluanom- 
breuses et les paiements se sont un 
peu améliorés.

Les prix se maintiennent bien dans 
les principales lignes. Nous marquons 
cependant à 77$ p. c. l’escompte sur les 
vis à bois et nous baissons de 6 c. nos 
prix pour la tôle.

Les fontes et les fers en barre sont 
sans changements sur place, et ne chan 
geront qu’à l’arrivée des nouvelles im­
portations.

lfes manufactures qui d’ailleurs, vont
rester fermées pendant les fêtes. Les 
prix restent faciles.

Peu d’affaires dans les peaux, qui 
sont attaquées du grubponr une grande 
partie, et qui ne se vendent aux tan­
neurs qu’à une $ au plus d’avance

Nous croyons que certains acheteurs 
paient jusqu’à 5$c aux bouchers, soit le 
prix payé par les tanneurs ; mais, corn 
me cours réguliers, on paie à la bouche­
rie :

On paie à la boucherie :
No !....«■.................-................. $0.00 à 5.00
No 2............... ........................... 0.00 à 4.00
No 3................7.......................... 0.00 à 3.00
Veaux.........................................  0.00 à 0.06
Agneaux...................................   0.00 à 0.16
Moutons tondus......................... 0.00 6 0.50
Moutons laine............................ 1.00 & 1.10
-Draps et nouveautés;— Les—fêtes—ont~fait

$ ...... ...H. 1H..HNMMH 6 '

en boites de 50 lbs....... . 6 o
en demi-boîtes UIMMMHHHtS 6x0

---- ——de 5 lbs la boite-29 o
Powdered, en quarts............ 4 0
Extra granulé, en quarts INIMIHHIMIHIMIH 4 jO 

* } quarts...... »•••*••••••• 4j 0

h
h
h

v-t
.-JH.

Huiles, peintures et vernis.—Les huiles 
n’offrent rien d’intéressant à signaler 
cette semaine :

Les peintures à base de plomb ont 
pris un peu plus d’activé et sont cotées 
un peu plus bas. Le papier goudronné 
est aussi un peu meilleur marché. . ...

Salaisons.—Le lard salé est sans chan­
gement. .
Le Short Out Mess, de MM. Laing et 
Son, se vend de $16.60 à $17.00 au quart 
et son Clear Pork, $18.00.
La graisse composée en seaux se vend ;

Laing Fairbanks
En petits lots le seau.............$1.40 1.42$

lof ‘ " ' ‘ ‘ "En lots de 10 seaux ou plus... 1.37$ 1.40

Bureau du Greffier de la Cité.—Hôtel 
de Ville.—Montréal, 6 mars 1802.—M. 
le docteur Laviolette. Montréal.

Mon cher docteur :—Votre Sirop de 
Térébentine est sans contredit un re­
mède merveilleux dont l'efficacité ab­
solue ne tardera certainement pas à se 
faire généralement connaître;

Je souffrais depuis plusieurs jours
prêts à demande 6ont cotés à 1$ p. c. et 
et les bons billets à 60 jours sont es­
comptés a Tg ou 1$ p. c. Le taux d’ës-’ 
compte de la banque d’Angleterre est 
à 2$ p. c.

Le change est tranquille et un peu 
plus facile.

Les banques vendent leurs traites sur 
Londres à 60 jours de vue, au taux de 9$ 
à99{16deprime, et leurs traites à vue à 
une prime de 9$ à 9$. Les transferts par 
le cable valent 10. Les francs valaient 
hier à New-York 6.18$ pour papier long 
et 6.16$ pour papier court. ..

La bourse a été encore très active 
cette semaine malgré la semaine sainte 
mais elle va s’ajourner ce soir, jusqu’a­
près les fêtes dé Pâques.

La banque de Montréal s’est mise à 
la hausse en sympathie avec le reste 
du marché ; elle est arrivée à 228 et a 
même dépassé un peu ce cours, les der­
nières' ventes d’hier se sont faites à 
228$ 228 et 227$. En cloture on la cote 
228 vendeurs et 227$ acheteurs.* La 
banque du commerce a gagné 3 p. c. et 
fait 140. La banque des marchands a 
fait 153, et la banque Molson 163$ et la 
banque Ontario 116. La banque d’Ho- 
chelaga à été vendu hier à 118 püis à 
120. En cloture, les vendeurs deman­
dent 130 et il y a encore acheteurs à 
120. La banque Ville Marie s’est ven­
du 86,

COMMERCE

Comme d’habitude, pendant la se­
maine sainte, le commerce s’est ralenti 
et les transactions du gros sont à peu 
près nulles, dans la plupart des lignes. 
Dans d’autres cependant, l’approche de 
la navigation a ranimé les affaires et 
on constate une meilleure demande. Le 
fleuve se trouve maintenant libre de 
glace jusqu’en aval de Batiscan ; mais 
au délà le pont de glace'de Québec est 
encore solide et a résisté à la grande 
marée d’hier sur laquelle on comptait 
pour le faire partir. Cela va retarder 
de huit jours peut-être la navigation 
océanique, à moins qu’on ne prenne des 
moyens violents, comme l’emploi de la 
dynamite, par exemple, pour avoir rai­
son de cet entêté qui né veut pas s’en 
aller maintenant qu’on a plus besoin de 
lui. En haut de Trois-Rivières la navi­
gation fluviale est inaugurée 5 le pre­
mier bateau à vapeur, la Mouche à feu, 
qui fait le service de la rivière Riche­
lieu, est venu à Montréal et en est repar­
ti, hier avec un chargement complet de 
marchandises. La traverse de Longueil 

repris sont fonctionnement régulier

vendre un peu dans le détail et l’on s’est 
aperçu en conséquence d’une légère 
amélioration dans les remises. Les ven­
tes en gros sont nulles.

La Dominion Cotton Mills w0o a eu 
son assemblée annuellejhier ; les chiffres 
du rapport des directeurs n’ont pas été 
rendus publics, mais par ce qui en a 
transpiré, ils ont dû être hautement 
satisfaisants. La perspective leur pa­
rait favorable, la seule chose qui laisse 
à désirer, c’est que la fabrique qui tra­
vaillait pour la Chine a dû suspendre 
ses opérations, le marché Chinois 
étant actuellement dans une con­
dition défavorable. Les directeurs élus 
sont MM. A. F. Gault, J, Grenier, R. 
J. Gaujt, S. Ewing, D. Morrice, J, 
O. Villeneuve et C. E. Gault. M. A. F. 
Gault a été ensuite réélu président et 
M. Jacques Grenier, vice-président.

Epiceries. Les affaires dans cette ligne 
ont été bonnes mêmes actives et l’on ne 
se plaint pas de la collection.

La position des sucre est sans chan­
gement.

Les sucres jaunes valent de 3$ à 4$ 
c. par gradation,de $ c. pour chaque 
qualité.

Nous cotons les Bucres blancs : .

d’une bronchite aiguë qui me causait
jour et nuit des quintes de toux épui­
santes, au point que j’avais complète­
ment perdu le sommeil et que j’étais 
presque dans l’impossibilité de vaquer 
à mes affaires. Après avoir pris divers 
remèdes sans éprouver de soulage­
ment, j’achetai une bouteille de votre
Sirop de Térébentine et deux jours ,v " ■ • * braprès il ne restait plus rien de ma bron­
chite.

Je dois ajouter que je vous adresse 
cette attestation de mon plein gré et 
sans qu’elle ait été solicitée par qui que 
ce soit. .

Votre tout dévoué,
Rene Beauset.

• (*«••••• Ml*»» MMM 6cExtra ground, en quarta.
** ** ** bottOSiMlM MMMMMMMMHI 6cc

Out loaf, an quarta»»»»»** •»«»•*••• ••••*• •••••••*• 5$C
ë



6
........; _ .

8 -Nosy %rw Couraùts
ntt. • , , ,

apon Commun à bon» » « » —•»»»— 0 14 0 22
do ■ bon 4choix....,,..............  0 18 0 40

‘ H'N4gà*aki commun à bon....... 0 15 0 18
it) Congou .....tr.............................  0 15 0 60

ILL Oolong, bon à fin........... . 0 45 . 0 65
4*. do Formosa MMM MMH HMN •••••• "

yy 'Y. Hyson commun à bon. 0 14
r : j;'‘ do ■■• moyen à choix. MIMHH 0 25

i do’- 'Vf choix extra............... > 0 60
fr.sÇoudre 4 canon, com. à bon....... 0 15

... do moyen. 4 fin.....  0 24
do fin Mettra........- 0 57

**• TittpériRl,'moyen à bon............ '0 25
___ do .. fin 6 extra.».»».0 37

iftBUy

Esprit de vin 65 O. P............ 3 85
do ' pur.............. . 0 00

«: do • 50 do ............. 3 50
rye—...........................—— 1 90

Toddy do ••••••••• • •»••••.••••••• 1 85
Malt do.........................1 90-
Vièux Rye, 4 ans........................ 2 05

do 6 ans ••••••••• MNIMII 2 25
do " 6 ans........................ 2 35

v'Souchong.. 

Cafis verts,

0 22 
0 40 
0 65 
0 34 
‘0 46 
0 66 
0 83 
0 68 
0 66

Mocha............................... ..........  0 Pommery.............. 31
__a

■“'Cey]
Rio........ 0

if Maracaibo........<. 0 20
j-njamalque............ ..........    ,6 19

■Chicorée........... ............   0 08

Cafis rttisj - Prix de Chase A* Sanbom.

.1.
Standard Java 

°- ' Old Gov. do 
if) ; Impérial do ... 
f. . Arabian Mocha

Fare do .........................
. Standard Java et Mocha- 

^OldGôv. Javaei Mocha.......
■i -JaVa Siftings.....................

Jamaïque..'................... ..i..
V'Maracalbo •••«tint ••tskeee* ••••••**

Rio....................*.....................-
§M:-^-'£Mett t ’

S&H PplVrt blanc SHIM MIMS MIHIMISIMI 0
POif r«~«■»a■'t.lilMIlli» Q !

SSHSliti «••••••*

» (lliei MIMHMtStl

36c
34}c
31}o
37c
34c
87c
35c}
3cl}
28c
810
2442! f'

25
DR Chandelles----- la lb.

Cannelle ............................. .. .0 12
pf jvClotufle girofle.............................  0 26

.......................no raciuCT »«♦«>>«*• «••• • ••
|ïi ;■ 1. Muscade SMI SHIMltl MSlISHMH • ••
mp i 'Macis..*........... ........... t......... .

if '"'/Anla tSttlMM «••SHIM MIMS ****** •••**•

. ' Mob tarde en boite la lb-. .........
f ‘ do en Jarre de'4 lbs.......
m;-:.- ■ ■ '
m-T . Fruit: secs :

0 15 
0 15 
0 75 
0 82} 
0 08 
0 08 
0 25 
0 75

yiy-, vJ'Rfiria» Valence 
' do ■, Eleme “t MMIUII HUSMtlH»

If:
i

0 
0

do‘ 'Loose.Muscatélsbte.... 0
•' do ‘ London Payera ........ .. 0

■ri do Black Baskets—... ..... 0 
- jü do u .- Black Crown • . *••••• 0
... ù do. .Fine Dehesa........... -... 0

do'' Sultàhalb................. 0 09
do Corinthe........ .*.............  0 05}

P/;Prunes de Bordeaux ...... . O 06
£ "Amande* } baolles lh........ .......Jm}

MJ
00
00
00
00
00
00

0.00 
0 00 
1 90 
0 00 
3 40

mt _ a do ;.v molles, lb.................... 0 00
■Noisettes •tllllMI •••«••••• .MMMMI 0 00

. 0 00 
0 00 
0 11 
0 10 
0 13 
0 14

do Grenoble.
'M. dè Brésil 
t-r Peanuts ilMtlIM SIltSMH MMSfSSS •••

Pecan............. ....... .
* Pommes .évap....................... -...

13}
11
00
14 
00 
00
15 
00

'Spiritueux : '(droits payés)

S&; Brandy Hennessey, caisse-.......... 12 60 0 00
If . .. do . 4o gallon......... 6 75 0 00
KV '• do' Martel,'caisse......... ...* 12 25 0 00
É; ’ do ''Julies Duiet,caissse...- 10 75 0 00
lÉ: -‘i do ! do •» gallon...- 4 25 5 50
p;î do Pinet, Cas talon ô*
p î -Clé,' caisse...............  10 75 0 00
te;.' - do jf do gallon...........- 4 25 4 75
J 1 do Otard, Dupuy &* Cie

...... caisse................... '.. iO 75 00 00
1#; , -..Hs.zyjnlea Robin &CÇie c.. 9 25 ^ ® 
«•i. 1. tÿ- do V »a'Matignon 6* Cie, c» Il £5 S5 55
f . M do Màrqdis <5*. fils H* caisse 3 25
ff P do ' f ; do V - VO do K 9 25 
'f do i -Autre* marques caisse- / C0 9 80

iVy. do */ do v gallon- Ci 3 35

J ,-’d» }'■ Irl 

1V‘ d®.-'

Rose, caisse, 00 
Dunhville... ,y7 75

■gai—

OOlO 25 
0 Oo 

«0 7 8 
®v# 06
Ofc ‘0 0
^ 0 °A
tü 4 7° 

_____________  - «B « 7
o. rouges--- 10 90 II 0 

90 » *

do

4 00 
0 00 
3 60 
2 00 
2 00 
2 00 
0 00 
0 00 
0 00

7 ans..................... 2 55 U).00

Vins t
Bordeaux ordinaire • •••••• ••••••••• 3 60

do ' ' par gai................... .. 1 16
Sicile, par gallon........................ 1 40
Sherry en caisse.......-.................... 4 60

do par gallon.........................   1 60
Porto en caisse.............................. 4 50
dd par gallon............... . JL 20

Madère do - caisse............. 7 50 10 00
Champagne Mumm sec....... . 26 00 31 00

do Louis Rœderer ••••*• 29 00 31 00
do ; Cliquot....... ............. 30 00 32 00

“ “00 33 00

7 00 
2 50 
0 00 
7 00 
4 0p 
7 00 
6 00

26 00 
27 00

Vinaigre :
Vinaigre Bordeaux, 

do M Lefebvre &• Cie en
cruche....................... 1 60

do Malt, gallon...........— 0 55
do La Bruyère................. - 1 60

Eau de Javelle de F. Cormond;
La grosse.

62} 0 6?

rtfiisïtii *•••••••• •••••!

0 00 
0 00 
o po

6 00 
0 60

Divers :
Allumettes Eddy........................ 2 80
Allumettes autres •*•••••*• •*••••••• 2 80
Balais...»......... ;........... ........... .. 1 50
Briques à couteaux........ .......... . 0 37}
Bouchons, grosse.................. 0 20
Brosses.......................................... 0' 60

0-16
Cartes à jouer par dons........... - 0 40
Empois Canada.................... ..- 0 05}

do Berger............................ 0 10}
Epingles à lmge la boite........... 0 60
Huiles d’oljve B. &• G.............. 7 60

do Possellqts............  2 75
do do pts........... 3 75
do ■ Loubon, caisse-- 1 60

Lessls concentré corn..».......- 0 35
do pur...........  0 70

Mjne Royal Dome, g.......... 1 70
do James g........ ..
do Rising Sun large douz.»

_do-----do---------small douz....
do Sumbeam large douz
do do small.......

Mèches 4 lampe No 1........
do No 2.......
do. No 3.......

Savons, boites.....................
Câble, Manilla, la livre.....
do Sisal.........................

Ficelles 3 fils *•*••••

4 20 
3 60 
3 50 
0 00 
0 00 
2 00 
006}
2 50
0 oè 
0 il} 
0 00 
8 50

2 40 
0 70
a 40
0 70 

00 
18 
00 
12
00
15
09}

acT
do 
do 
do 
do 
do 
do 
do '
do i
do'
do

“do 
do- .. 
do .. 
do Ti 
do
6 fils- 
do .. 
do' .. 
do .. 
do ., 
do -

30 pieds.
......... 40 do .,
. ■••».. 48 do » 
....... 60 do .,
........ 72
........  100
....... JP
........ 40
........ 48
.......; 60
......... 72
........  100

do
do
do
do
do
do
do
do

50 
00 
00 
40 
00 ■ 
00 . 
00 
00 
00 - 
00 
35 
22 
15 
13 

3 45 
0 16 0 10 
0 60 
0 80 
0-91

11
05 
05} 
04} 
04
06 
75

6 75 
1 90 
4 50 
3 30

Vernis 4 chaussures Brown................... 0
Pitres et denries alimentaires :

Macaroni importé p. lb-......... 0 11
Vermicelle do do ........... - 0
Macaroni Catelli.........................  0
Vermicelle do do 0
Sagou . p. lb.........................- 0
Manloca do......... ............. 0
.Tapioca do »*»»...»■ »..,»(•.,—■ 0 
Barley pot «...mm. .................. 4

60 pearl Hseyssse •••••**•«•••<
Lait concentré p. doz........
Nestlé’s food do (5%)..
Rolled oats do .......
Dessiçated wheat do 
Chocolat Ménier fin p. lb...

do do surfin do
- _ do do Epps

do do Fry
Farine préparée :

Brodie <5f Harvié XXX, 6 lbs-............ $2
do do 3 lbs,
do superb 6 lbs • •«•••MM* 2

. do do 3 lbs MtMStMW 1
„ do Crescent, 6 lbs-...».... 2

..do * do 3 lbs- ##*•***•• 1
Norm andin, 6 lbs.........  SitiHns •**••*••• 2

do 8 lbe.........1

do
do

65
35 
75
36 
24

00 
00 
06} 
06$
04
05 

0 00 
5 00 
7 25 
0 00 
4„65 
0 00 

D 00 
0 40 
0 00 
0 36 
0 00

70
140

60
30
30
20
60
25

Poudre à Boulanger Cook's Friend : 
Paquets eg papier :

douz. à la caisse ..}.......... . $2 40
do ...................  0 80
do • ••••MM •••••• 0 45

------- do--------- Y......—2~HT
do ....................• ,9 70

No 1.—4
2__ 6
3.-4 

10.—4 
12.—1

CONSERVES
Cornichons aromatiques de A. C. Dion­

ne, la douz. ......................  ...............$2 60
Sirop de merisier composé, la douz-... $1 50
Homards.............. ;...la caisse. $7 50 & 8 00
Sardines.................... do 8 50 à 13 00
Maquereau......... ......la douz. 0 90 à 0 95
Saumon....................... do 1 30 4

1 80

Huîtres.............. .......
Tomates..................... -
Pois (2 lbs)................-
Haricots de Boston. ... 
Blé-d’inde Aylmer...- 

do Yarmouth...
(2 lbs).......................

Pieds de cochon.......-

Langue (1 lb).
Langue (2 lbs)...... ...­
Soupe assortie (1 lb)- 
Poires Bartlett (2 lbs).

do
do
do
do
do

do
do

70 à 
00 4 
00 à 
10 à 
05 4

00 4 
30 4

12 00 
15 00 

7 20 
13 00 
18 00 
18 00 
15 00

00
60

Ananas (2 lbs).

Marmelade...... .........-
Gelées en gobelets... . 

do tumblers— 
do } tumblers- 

Confitures de Gray...-

. - . 20 
Pastilles 4 vers-........—........... 1 60
Poudre de condition, } lb....... 0 80

} lb....... 1 25
_ 1 lb.......

Huile de foie de monte 8 oz...
Huile de foie de morue 6 oz...
Emulsion de foie de morue-...
Huile Vétérinaire.....................
Essence d’Épinette...................... 0 80

Spécialités de C. D. Morin t-------
Sirdp’-du Prince de Galles $18 la grosse, 

$1.75 la doz. et $17 par 5 grosses et plus. 
Pastilles 4 vers $18 la grosse, $1.75 doz. 
Poudre de condition $6 grosse, 76c doz.

[q------2-30-4-0~00-|-Remèdes Sauvages-de -J...É. P. Racicot,
1434; rue Notre-Dame, Montréal.

Prix pour les marchands et pharmaciens. 
Pilules magiques par grosse $18 00
Gouttes Royales, tonique - do ~
Onguent Delorme do
Rhumatisme Royales do
Huile Vénérienne do
Spécifique contre le ver solitaire do

do 2 30 4 0 00
do 3 10 à 0 00
do— 5 60 4 0 00
do 1 70 a 0 00
do 1 70 4 0 00
do 2 30 4 0 00
do . 3 00 4 0 00
do 1 40 4 2 00
do 2 00 4 0 00
do 2 00 4 0 00
do 1 25 4 0 00
do" 2 15 4 0 00
do 2 15 4 0 00

..la lb. 0 02 0 2}
Produisit chimiques,

Alun • ••••• ••••••••••• H •••
Borax • ••MMI •••••••••MMMMHI •••••• 0 09
Bleu (carré).................................  0 12
Pearline, boite......... ............ 6 00
Camphre anglais......................... 0 85
Camphre américain................... 0 65
Couperose, 100 lbs................... 0 90
Gomme arabique par lb 
Gommé épinette do 
Indigo Madras do
Indigo Bengal do
Soda 4 laver par 100 lbs 
Soda 4 pâte _ ' “
Soufre poudre " do 
Soufre bâtons do
Acide carbolique......
Soda caustic 60r 
Soda caustic 70'
Sels d’Epsom—........-............ 1 75

par baril........... 0

12 
16 
00 
95 
75 
00 

-2fr

Extrait de Campéche par lb..... 
Extrait de Paqueté do —
Stjlpbrde morphine " do 
Opium do . ...
Acide oxalique do —
Iodure de potasse do . ...
Quinine do
Salpêtre do ...»
Crème de tartre ’ do -... 
Acide tartrique do »...
Vitriol " do ...»

Essences et extraits.
Eau-de-Cologne........ . ..........
Eau de Cologne Hoyt’s, doz— 
Eau de Fmride Murray & 

T jemman.............................

10 
11 
96 = 
00 
12 
00 
55 
07 
30 
45 
06

60
85

00
00

- 4 75 0 00
Produits pharmaceutiques.

do do do 1 oz. par doz-... 0 36
do do do 2 do ..... 0 50
do N do do 3 do___*ù... 0 75
do do de 4 do «•••• 0 90
do do do « do 1 00

Huile de foie du morue, demiards
par douzaine........................................  1 50

Huile de foie de morue Wyeth’s de-
■ miards par douzaine...............  ........ 6 50
Huile de foie de morue par gal, 1 20 4 1 50 
Trésor de nourrice par douzaine 
Sirop Dr Coderre (5%) do ,
Hop Bitters do
Radway Ready Relief -• do 
Pain Killer do

1 
1 
1

... 7 

... 1 
1 75 à 2 00

45
75
00
75

Spécialités , de Wallace Dawson :
Doux.

Spécifique du Dr Noswood
(Dyspepsine)-........................ 3 50

Crème de Chocolat.................... 1 76
Stop-it........................................  1 00
Rheumatic Cure........................ 4 00
Morrhûô-Créosol, } flac-....... 4 00

do flacon-—-- 8 00
Remède du Dr Park............... 8 00

Spécialités de S. Lachance :

Remède du P. Mathieu 
Remède du Dr Sey.. 
Lotion Persienne 
Capilline] •••••• ••••••••
Amen Indigène*»..

•••■••••a
>••••• ••••MM

• •••••••• •••••••<

Doz. 
8 00 
8 00
3 60
4 00 
1 78

Gross

36 00 
18 00 
9 00 

45 00 
42 00 
84 00 
84 00

Gros. 
84 00 
84 00 
36 00 
42 00 
18 00

Spécialités du Dr. J. G. Laviolette :
' Doz. Geosse.

Sirop de térébentine, gr. fl— $4 00 42 00 
" , “ petits flac. 2 00 21 00
'Picault Contanti-------------------;—""

i>oz. Grosse.
Elixir pulmonaire Balsamique. $1 75 $18 00 
Biscuits purgatifs parisiens.. " ‘ ' ’

Poudre tonique do
Nervine do
.Préparation tonique do
Siroq P pectoral 2 onces do
Sirop Pectoral 8 onces ÿ do 
Cuir 4 sem. No 1 B. A..,
Cuir.4 sem. No 2 B. A.

18 00 
18 00 
76 00 
36 00 

175 00 
18 00 
18 00 
75 00 

— «0 
>0

• M •••••••••Up. m,
-do 0

Cuir Buffalo No 1.... ....................de 0
Cuir Buffalo No 2............................ do - 0
Slaughter No 1...................................do 0
Harnais..-—-......do 0
Vache cirée mince—.... ——— do 0
Vache cirée forte——....... ........ do 0

do O

X.J
16.
16
30
32
34
32
32“Vache sur le gram.....------- -

Vache grain écossais—— —.. — do 0 36 
Taure française—...———.— do 0 85
Taure anglaise......................... —.. do 0 60
Taure canadienne en peau...—..... do 0 50
Veau canadien...........-.-....... — do 0 60
Veau français—...— ——...»»...— do 1 35
Vache fendue moyenne.................-do 0 25
Vache fendue forte....................... -do 0 19
Vache fendue petite.................. . . do 0 16
Carton cuir canadien........ . ........ do * 0 12
Cuir verni giainé • ••••••M •••••••« par pied 0 18
Cuir verni uni....... .......................par lb 0 17
Cuir gràiné • ••••'•••••••M ••• MM* ••••••—-do —0- 16
Mouton mince..................... :.......... do , 0 39
Mouton épais............................... -do 0 35
Buff— • •••••MNMtMMt •••••• •••••• •••••• do 0 12

CHARBON DANS LES CLOS 
Stove.......—....... —... -........par 2000 lb 6 25
Nut.................................
Egg-...-.........................,.»
Furnace............................... - ’
Scoth Grate ...........t».. ......
Scotch Steam- ......par 2240 lb

Huile paille —.
Huile de lard extra- ... 
Huile de lard extra No 1 
Huile d’olive pour ma­

chine ........................ -
Huile d’olive 4 bouche» 
Huile d’olive 4 lampion. 
Huile de spermaceti...

Huile dé pétrole.,

Huile améric-., 
Huile améric...

do 0 47} 4 0 52}
do 0 00 4 0 00
do 0 85
do 0 65

do ] 10-4 1 20
do • ' 0 00
do 1 00 4 1 10
do 1 60 4 1 76
do 0 60 4 0 60

..par char 0 13}
....par lot 0 15
..par char 0 20

..—par 10 qrt. 0 20}
par 5 qrt. 0 20J

•••- ...par qrt. 0 21}
. ALLUMETTES

Télégraphe la caisse.......... .........
Telephone “ ....................
Star No 2 ’
Carnaval 
Parlor
Louiseville “

a
11

do 6 25
do 6 00
do 6 00
do 6 00

6 00 
9 75-4-4-50

Blacksmiths........ --par 2000 lb 6 00 4 6 25
Amer. Cumberland- do 6 25 à 6 60
Lehigh——........ — do 6 00 4 6 60-

HUILES
Huile de morue T. N—par gai 0 45 4 47} 
Huile de loup-marin

••••M (MMUM •••«

$3.90 
3.70 
2.80 
2.80 

, 1.75 
, 3.00

BALAÏS >
Balais A à 4 cordes • ••■•• (CSC» 7i)l*MMMH

ti T> A O et UD u O •••••• •••••••••#
M 44 
X 43 

“ 0 4 2
“ 0 43 '* '------ “------...
11 P42 u “

Petits balais (dusters)*^ ...

u
11

u
u

$3.85 
3.15 
2.80 

■ 2.30 
2.00 
1.65 

$2.00 
0$2.00
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olleetions da- PfiIXOOUfiANT - -fa*
Comme nous recevons cha­

que Jour , des demandes ponr 
la collection dn “ PRIX COURANT ’1 
depuis sa fondation, nous se­
rions très obligés. & ceux de nos 
abonnés qni n’en font pas col­
lection s’ils pouvaient nous 
procurer les Nos. suivants t
VOLUME II, mos. 12, 14,21 et 

22.
VOLUME III, Nos. 0,13 et 10. 
VOLUME IV, No. 18.

Nous paierons 10c. ponr clia­
ne exemplaire de ces numé­

ros.

Trop de fonds

ctueuxrdes^fonds qü’êlle devra
remettre au public. Dans ce derni­
er cas. la surabondance de fonds 
n’implique généralement qu’une 
diminution de profits, car elle n’ex­
iste pas sans stagnation dans la de­
mandé. Tant que les affaires sont 
actives, plus il y a de capitaux et 
plus on peut en placer, ce n’est pas, 
par conséquent, la surabondance 

.abstraite, mais la surabondance re­
lative-des fonds, qui nuit à son pos­
sesseur. __ _____ ________

Tandis que là compagnie d’Assu­
rance est outillée et organisée prin­
cipalement en vue .dobtenir des 
risques, c’est-à-dire des recettes, 
des fonds,- dont elle _se charge, en

Abondance de biens ne nuit pas 
dit le proverbe. Et la plupart des 
mortels sont bien de cet avis, sur­
tout ceux qui n’ont jamais, eu trop 
d’abondance de biens. Cependant il 
est des cas où le proverbe a tort: 
Abondance de fonds nuit, lorsqu’il 
n’y a pas de demande pour les ab­
sorber lorsqu’il faut payer un inté­
rêt sur "ces~fonds sans pouvoir les 
faire produire un revenu. Abon­
dance de fonds dans une assurance 
peut aussi devenir un danger. Là 
aussi les fonds doivent être produc­
tifs où ils deviennent nuisible. Une 
somme énorme de fonds en caisse 
ne provient que d’une somme énor­
me d’assurances souscrites, et le 
seul moyen de couvrir ces assuran­
ces est dé faire fructifier à 4 ou à 
3 p. c. au moins, intérêt composé, 
les réserves comprises dans le cal­
cul des primes.

Plusieurs écueils se présentent 
ici : Ou bien on risquera le capital 
dans des placements incertains, ou 
bien on l’emploiera, sous le contrôle 
de la compagnie, en constructions 
ou en achats de propriétés ; ou bien 
enfin, on en profitera pour doubler 
ou tripler les salaires des princi­
paux officiers de la compagnie, de 
façon à ce que le président et ceux 
qui ont comme lui une voix pré­
pondérante au conseil, touchent des 
appointements • plus considérables 
que ceux du président des Etats- 
Unis.

U doit être souvent assez anxi- 
Ux> le président d’une de ces ré­
ussîmes compagnies comme la Mu - 
ual, l’Equitable, la New-York Life 
ont les placements doivent attein- 
re des chiffres fabuleux^ pour res,- 
r d’accord avec les principes sains 

le la théorie de l’Assurance. Ré­
animent, on a reproché au prési- 
ent de la New York Life d’avoir 
rop risqué les capitaux qu’il avait

à administrer; on lui a reproché d’a­
voir gonfler le chiffre de certains 
placements, non pas en les faisant 
figurer pour le véritable montant 
de fonds qui y- avaient été mis, 
mais sans dépasser le coût réel, en 
donnant tout de même une valeur 
supérieure à la valeur du marché, 
à certaines propriétés de la compa­
gnie. Et ces reproches étaient justes 
quoique la faute ait été probable­
ment involontaire chez M.-Beers.

Il n’en est pas d’une compagnie 
d’assurance comme d’une banque 
ou d’une autre institution de cré­
dit, qui est -outillée et organisée 
précisément en vue du placement

fidéi commis, et qu’elle doit exploi 
ter de manière à leur faire produi­
re un revenu garantissant le paie­
ment de l’assurance. L’organisation 
des placements est secondaire, elle 
n'a de règle, le plus souvent, que 
là volonté du bureau de direction, 
quelquefois même elle est à la dis­
crétion du président et du gérant 
général.

Nous croyons donc qu’il y a dan­
ger pour les créanciers des compa­
gnies, c’est-à-dire pour les porteurs 
de leurs polices, dans ces immenses 
accumûlations de fonds, où il y a 
nécessairement du coulage, et où le 
coulage, une fois mis en train, peut 
arriver à des proportions suffisantes 
pour déprécier 1 actif de la compa­
gnie. _ .

C’est ainsi ce que pense plusieurs 
de ces grandes compagnies; car la 
Mutual Life, et l’Equitable, entr’- 
autres, ont décidé de ne plus pren­
dre qu’un certain montant de ris­
ques choisis par année. C’est abso­
lument la même décision que pren­
nent les directeurs de banques qui, 
en face d’un marché monétaire sta­
gnant, refusént d’accepter des dé­
pôts portant intérêt.

Nos compagnies Canadiennes— 
sauf une peut-être, ne sont pas en­
core arrivées à ce point l’exception 
serait peut-être la Canada Life qui 
esto bligée actuellement. d’adminis­
trer pour ses porteurs de polices un 
capital de SI2,000,000.

' Mais si nous prenons par exem­
ple la Sun Life, dont nous avons 
publié le rapport la semaine demL. 
ère, nous nous trouvons en face d’un 
capital parfaitement maniable, qui 
augmente rapidement, il est vrai, 
mais qui ne saurait de longtemps 
devenir trop difficile à placer, car 
la Sun Life est outillée et organi­
sée, tout aussi bien pour le place­
ment de ses fonds que pour l’obten­
tion des risques. C’est, jpour ainsi

dire, une -compagnie d’assurance 
doublée d’une compagnie de prêts 
et elle sait si bien mener- ces deux 
objets de front, les combiner et les 
harmoniser que, plus elle fait de 
prêts, plus elle prend de risques ; 
et plus elle prend de risques jAus 
elle augmente ses placements. Les 
deux ^ départements s’emboîtent 
comme deux roues d’un engrenage 
et ce qui augmente le mouvement 
d une roue, augmente aussi celui de 
l’autre.’

Aussi les millions peuvent pleu­
voir dans la caisse de la “ Sun Life,”, 
sans en déranger l’économie, ce en 
quoi elle a un grand avantage sur
les autres compagnies. Elle a aussi
sur elles cet autré avantage que, 
faisant une affaire spéciale au pla­
cement de ses fonds, elle en con­
trôle plus exactement l’emploi, elle 
connaît la valeur exacte des garan­
ties qu’elle possède et ne les évalue 
jamais audessus de leur valeur réa­
lisable, indépendamment du coût 
ou de la valeur intreinsèque.

’C’est donc à-la- “ Sun Life ” que 
nous aimerions à assurer notre vie, 
plutôt qu’à la New-York Life, à la 
Mutual Life de New-York ou mê­
me de préférence à la Canada Life, 
qui commence déjà à devenir en­
combrante.

Le bois de chauffage;
Nous avons eu occasion déjà le 

printemps dernier, de faire remarr 
quer combien le marché-de. Mont­
réal se trouve, à la fin de la saison 
dépourvu de bois de chauffage à 
l’heure qu’il est, le bois de corde sec 
est presque un article de -luxe ici ; 
les commerçants ont visité toutes 
les localités accessibles par chemins 
de fer qui pourraient expédier du 
bois après la -clôture de la naviga­
tion et ils ne trouvent rien on pres­
que rien.

Il est vrai que la consommation 
du charbon pour les usages domes­
tiques a beaucoup augment depuis 
une vingtaine d’années, mais la con­
sommation du bois a à peine dimi­
nué et si le prix de vente au détail 
est aujourd’hui inférieur à celui d’e 
y a vingt ans, c’est surtout grâc- 
aux facdités de transport par che­
mins de fer qui permettent de re­
cevoir du bois toute l’année, mais' 
le prix d’achat au cultivateur a 
peu varié et l’on se demande com­
ment il se fait que nos cultivateurs 
aient abandonné la bonne habitude 
qu’ils avaient autrefois de bûcher 
du bois l’hiver pour vendre et se 
créer ainsi quelques ressources pour 
le moment où leurs produits sont 
tous vendus: Est-ce parceque les hi­
vers sont maintenant moins durs et 
moins longs qu’autrefois ? Ne leur 
reste-il plus assez de loisir pen­
dant les courtes journées de décem­
bre à mars, pour essayer de tirer 
Quelques revenus^ dé^leur terres à
bois ? Ou bien las terrés à bois ont 
elle complètement disparu du rayon 
accessible par voie ferré ?

Nos lecteurs de la campagne ne 
pourraient-ils pas rappeler aux cul­
tivateurs qui leur doivent des comp­
tes si longtemps retardés, qu’un peu 
d’exercice eu hiver, pourrait leur

permettre de se faire de l’argent
avec leur bpis ? . __

H V a également rareté sur notre 
marché de slabs (croûtes et reb,uts t 
des scieries) En été il en arrive en 
quantité par bateaux, mais en hiver . 
il n’en vient que très peu par che­
min de fer ; à tel point,que les com­
merçants de bois de la ville paient 
aujourd’hui jusqu’à $30.00 par char 
pour les slabs bien secs. Et ceux de 
nos lecteurs qui en auraient à.ven- 
dre devraient bien nous donner leur 
adresse, pour que nous puissions la 
communiquer à nos abonnés de la 
ville. ..

Les droits sdp les billots
On vient de remettre en question’ 

les droits d’exportation sur les bil­
lots de pin et d’épinette. On se rap­
porte que feu Sir John A. McDo­
nald avait, pour protéger nos scie­
ries canadiennes, fait placer 
droit d’exportation de $2.00 pi 

..................... * i pin et a*

un
ar

"mille pieds sur le bois de pin et d’é-
pinetto exporté en billots : La' rai­
son de ce droit était qu’un bon nom­
bre de commerçants de bois amé­
ricains—principalement du Miéhi- 
gan—achetaient des concessions 
forestières au Canada, _ flottaient
leurs billots jusqu’aux grands lacs
et: de là les transportaient à leurs 
scieries sur le territoire des Etats- • 
Unis. Us1 économisaient ainsi les 
ressources forestières de leur pays •• 
aqx dépens des nôtres tout en se v 
procurant la matière première né- 
ceésaire à leurs industries.

Les progrès rapides du déboise­
ment des états limitrophes du Ca- " 
nada les poussait de plus -en plus à 
exploiter leurs forêts pendant qu’ils * 
replantaient les leurs, et le droit • 
d’éxportation, qui donnait un avan­
tage aux bois de sciage, débités 
dans nos scieries canadiennes, avait ■ >■ . 
si bien touché 1- endroit sensible que 
le gouvernement des Etats-Unis, : 
en guise de représailles, augmenta , 
les droits à l’importation t sur- nos^— 
bois de sciage. -

Dans le bill McKinley, une clau­
se fut insérée autorisant le gouver­
nement à ramener le droit sur le 
bois de sciage à $1.00 par mille • 
pieds lorsque le Canada jugerait à 
propos d’abolir lé droit à l’exporta­
tion sur les billots. Le gouvene- 
ment d’Ottawa ; cédant à T’influen­
ce des propriétaires de concessions 
forestières, se hâta d’abolir le droit 
à l’exportation, ce qui a redonné 
une grande activité à nos exporta- . 
tions aux Etats-Unis, tant, en bil- ; 
lots qu’en bois de sciage.: .

Dernièrement, cependant, un • 
mouvement marqué s’est produit 
en faveur du rétablissement de ce 
droit. .Ce mouvement vient des pro- - 
priétaires de scieries et de fabriques 
de pulpe et il aurait été appuyé, 
sansddouter par les influences ou- - 
vrières, s’il avait eu le temps de se 
développer. Un député ministériel,
M. Ives, a pris sur lui de poser la ‘ 
question à la Chambre des. Coim 
munes. Mais comme le gouverne^ 
ment s’est déclaré décidé à s’y op- ' 
poser, M. Ives a retiré sa motion.

Nous regrettons que cette ques­
tion n’ait pas été plusi longuement



débattue car elle est d’une impor- 
; tance extrême. Nos forêts sont les

' plus précieuses de nos -ressources 
1 ~ aturelles et il vaut la peine de -se

. demander si l’intérêt de quelques 
l ynches propriétaires de concessions 
I forestières vaut la peine que, pour 

les satisfaire, nous livrions ces res­
sources sans défense à nos voisins

!5 et rivaux. A quoi, bon, alors, de re­
----- à -*■ -nn-----i-- i--------boisement et célébrer tous les ans 

par des plantations à la fête des
; arbres ?

fev. Üeole Pratique de Fromagerie
La société d’industrie' Laitière 

fait part aux public d’un change- 
nent qu’elle-apporte cette année à

I la tenu de son école pratique de fro 
: magerie.

jfT Jusqu’à présent, cette école se te- 
naît à:un endroit fixe pendant toute 

. la saison.-Cette année, au contraire, 
if> elle se déplacera chaque semaine, 
}r suivant le programme que nous 

tÊf donnons plus bas. v II surviendra

Seut-être quelques • changements 
ans ce programme, mais il en sera

-donnéavisaanslesjoumaux,__
Ül: La société espère beaucoup de

t bien de cette école volante. Les fa­
i bricantsdes diverses parties de la 
Ife'i province seront mis'à même de re­

, ce voir des conseils pratiques d’une 
® * grande valeur et de se tenir au cou-
m rant des derniers procédés de fabri­

cation.
' M. Saül Côté devient le directeur 

pf? de l’école. L’inspecteur général des
syndicats, qui sera probablement
M. Peter McFarlane de Huntington,■_l________ . __ xiprêtera son concours au travail de

PU; l’école aussi souvent que ses fonç­
ai | tions le permettront.

Les inspecteurs qui auront des 
syndicats de fromageries-sous leurs 
soins doivent se rendre à St Hugues 
de Bagot vers le 20 avril, afin d’y 
recevoir leurs instructions pour le 

p... travail de la saison qui s’ouvre.
|| '"Voici le programme des déplace­

ments de l’école.

Arbitraire
Un de nos notables commerçants 

a importé, il y a quelques temps, 
d’Angleterre, pour son-commerce, 
une boîte de diamants de vitriers 
du prte de £72. La boîte lui ayant 
été expédiée par les voies ordinai­
res, il fut avisé par le Grand Tronc 
qu’elle avait été transmise aux bu­
reaux de la douane et la douane 
l’informe à son tour que la boîte 
était entre ses mains et qu’il eût à 
passer ses entrées dans ün certain 
délai, après lequel elle serait mise 
en entrepôt à ses risques et périls. 
L’importateur, aussitôt 1,’avis reçu, 
se rendit à la douane, passa ses en-
trées, pay^ les droits et demanda 
la livraison de sa marchandise. On 
la lui promit pour le soir, puis pour 
le lendemain, ensuite pour le jour 
suivant ; enfin au bout de six jours, 
on se décida à lui livrer la boîte, 
mais en l’informant ce dont il put 
d’ailleurs s’apercevoir tout de suite, 
que ses diamants avaient été volés 
et que la boîte était vide.

Ceux qui s’imaginerait _

Sromit de l’indemniser, ou même 
e remettre les droits qu’il avait 

payés, ou ; tout au moins, de lui 
faciliter les moyens de retrouver

de trouver une décision. judiciaire, 
)lus injuste et plus absurde dans 
aucun répertoire de jurisprudence.

Comment.! Voilà un négociant 
que l’on force, sous peine de confis­
cation et d’amende et même de pri­
son, de remettre ses marchandises 
entre les mains du gouvernement ; 
le gouvernement perçoit des droits 
sur les marchandises et les laisse 
voler, puis il,s’en lave les mains. Il 
n’est pas responsable !

Il y a déjà bien des années que 
nos chambres de commerce deman­
dent une révisiorde^ nos lois doua­
nières ; nous espérons qu’elles né 
laisseront pas échapper cette occa- 
siop de faire ressortir tout l’odieux 
delalégislatureTictue
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sa valeur, ne connaissent pas du 
tout cette belle institution qu’on 
appelle la -Douane de ~Sa~Majes

On lui dit tout simplement, que 
c’était à lui de faire rechercher le 
coupable, que la douane n’avait 
rien à voir là dedans et que la cou­
ronne n’était pas responsable de 
se? employés. .

Le personnel, hâtons-nous de le 
dire, vaut mieux que l’institution, 
car, après avoir répondu officielle­
ment ce qui précède, les autorités 
firent une enquête qui établit clai­
rement que les diamants étaient 
bien entrés dans les bureaux de la 
douane et qu’ils ne pouvaient avoir 
été volés que là. Mais on ne put 
découvrir la valeur et l’on conseilla 
à l’importateur de s’adresser 
ministre, à Ottawa.

Aux bureaux du ministère, l’im­
portateur fut accueilli par un refus 
pur et simple de s’occuper de son 
affaire, • dont le dossier avait été 
transmis au département de la jus­
tice. Le ministère de la Justice de 
son côté, fit rapport que le gouver­
nement ne - pouvait rien Faire, la 
Couronne n'était pas responsable 
de ses employés.

*
HOK
►Q

: Avis sera donné en juillet des en­
droits oà sera tenue l’école après le 
2q août.

J. de L Taché 
Secrétaire Trésoriers. I. L 

Québec fi avril 189?

au

L’importateur ne se tint- pas en­
core pour battu ; il poursuivit le 
gouvernement devant la Cour de 
l Echiquier. Cette Cour,présidée par 
le juge Burbridge, vient de débou­
ter son action ; déclarant que, la 
Couronne n’étant pas responsable 
de ses employés, on ne peut exiger 
d’elle la restitution des objets vo­
lés ou de leur valeur et que, d’un 
autre côté, comme il a été prouvé 
que les diamants avaient bien réel­
lement pénétré sur le territoire ca­
nadien, on ne pouvait exiger du 
gouvernement même la restitution 
des droits perçus. - >
Nous ne voudrions pas dire que cette 
décision n’est pas conforme au droit, 
car le droit est souvent bien diffé 
rent de la justice ; mais enfin nous 
ne croyops pas qq’H soit possible

ter de nouveau pour obtenir la cré- 
atiqn d’un - tribunal d’arbitrage, 
chargé de décider selon l’équité les 
différends qiïi s’élèvent si souvent 
entre la douane et le commerce, de 
faire cesser dans notre pays le rè-

Ke de l’arbitraire, et de protéger 
i commerçants qui sont aujour 

d’hui complètement à la merci des 
employés—honnêtes ou voleurs 

’Un déd’uudépartement de notre gouver­
nement responsable ?

Les Détails
sait JH. Vance 

l’article que nous avons réproduit 
l’autre jour, ce n’est pas l’attention 
exculsive aux détails de la part 
d’un chef de maison qui peut con­
duire au véritable succès. Les dé­
tails sont une chose très importan­
te dans les affaires, puisque ce sont 
eux qui composent le commerce ; 
mais un chef de maison qui s’as 
treint à la surveillance—de l’éxécu- 
tion des petits détails n’a pas le 
temps de voir les affaires d’ensem­
ble et manque nécessairement les 
occasions de réussir.

Naturellement dans le petit ma­
gasin qu’un commerçant s’est crée 
avec les économies réalisées pendant 
qu’il était commis,et où il est seul, en 
même ; temps, patron et commis 
acheteur, vendeur caissier et comp­
table, les détails doivent occuper 
une part considérable de son atten­
tion, puisqu’il n’a personne pour 
s’en occuper. Mais, dès quel son- 
commerce a pris assez d’étude pour 
qu’il soit obligé d’engagé un com 
mis, il doit laisser à ce dernier le 
soin de veiller aux petits détails, 
afin d’avoir, le temps nécessaire de 
s’ocuper de l’ensemble de ses affai 
res. Pour cela il faut qu’il prenne 
un ou des commis en qui il puisse 
avoir confiance, sans que cette con­
fiance, puisse exclure une surveil­
lance incessante et un contrôle, ce 
qu’on appellerait dans notre ' lan 
gue canadienne un chéquage suffi­
sant pour s’assurer que les détails 
ne sont pas négligés. Vouloir faire 
ses affaires tout seul, est un sûr 
mnyen de restreindre son commer­
ce dans des limites étroites qu’il ne 
pourra jamais franchir. Passer son 
temps à s’assurer si les commis 
n’oublient pas les petits détails, c’est 
se priver volontairement des avan­
tages que donne au patron l’emploi 
de commis c’est-à-dire de l’avanta­
ge de pouvoir consacrer plus de

temps et de réflexion à la direction 
générale de ses affaires.

Il est certains détails qu’un coup 
d’œil du maître-embrasse immédia­
tement ; l’ordre dans le magasin, la 
propreté, l’arrangement des mar­
chandises sur les comptoirs et dans 
les vitraux, la tenue de la caisse 
etc., il en est d’autres qui deman­
dent un examen plus attentif mais 
qui ne doit pas nécessairement être 
constant et qu’il suffit de faire de 
temps à autre; à des intervalles ir­
réguliers, pour tenir les employés 
constamment ën haléine. L’achat
des marchandises, suivant la mode 
ou la saison la vérification, des li­
vraisons, la surveillance des expédi-

au patron que le replacement des 
marchandises sur les rayons, la ven­
te au comptoir ou le travail de cahs 
boy què s’imposent certains mar­
chands. Ajoutons à cela l’étude des 
marchés par la lecture suivie .des 
journaux de commerce l’attention à 
mettre en mesure de faire face à ses 
échéances avec ponctualité ; le soin 
de se tenir constamment à l’affût
des occasions d’acheter à bon mar­
ché, des changements de modes, des
engouements qui se produisent sou­
vent dans une localité, sans raison 
visible pour telle ou telle marchan­
dise, et enfin de toutes les occasions

ANNONCEZ DANS

“LE PRIX COUANT
Pour vénéré vçs propriétés.

aurons défini les principales occu­
pations qui conviennent au proprié­
taire du magasin,

D’ailleurs, lés commis à qui l’on 
devra ainsi laisser plus de latitude 
dans leur sphère devront se rendre 
par là même plus utiles, étant in­
vestis d’une, certaine responsabilité 
dans leur sphère ; s’ils ne s’en pi­
quent pas au jeu, s’ils ne tiennent 
pas à honneur de justifier la con­
fiance qu’on leur témoigne, c’est 
qu’il ne valent rien et le plutôt on 
les changera ce sera le mieux. Mais, 
aux commis qui voudront bien faire, 
on donnera ainsi l’occasion de mon­
trer ce qu’ils valent et de se faire 
apprécier et il est dans la nature 
humaine, d’être plus dévoué à un 
patron qui vous marque de la con­
fiance, qu’à un autre qu’à l’air de 
craindre toujours d’être volé.

Donc, double avantage à laisser, 
sous une certaine surveillance, le 
soin des détails aux commis. D’a­
bord on a le temps de diriger intel- 
ligeamment ses affaires, et de pro­
fiter de toutes les occasions qui se 
présentent ; et ensuite, on se forme 
de bons commis, attachés à la mai­
son, intéressés à son succès quand 
ce ne serait que par amour propre. 
On travaille à son propre feuccès et 
en même temps on forme de bons 
commis qui feront plus tard de bons 
marchands. .

Et qu’on ne craigne pas de former 
de bons marchands. Ce ne sont pas 
ceux là qui font de la concurrence 
ruineuse, au contraire, ceux que les 
bons marchands ont le plus à re­
douter, comme concurrents, ce sont 
les imprudents, les inexpérimentés, 
les ignorants et les malhonnêtes.



Effacez les Marques.
~Ce matin, un employé du revenu 
est tombé à Timproviste chez plu­
sieurs épiciers de gros et, dans le 
premier magasin où il est entré, il a 
saisi une quinzaine de quarts à wis- 
key vides dont les marques n’a­
vaient pas été effacées.

Nous profitons de cette occasion 
pour rappeler à nos lecteurs, épi­
ciers et marchands généraux, que 
la loi exige l’oblitération, soit en les 
gratant, soit en passant un pinceau 
pardessus, des marques d’inspec­
tion, des chiffres de jauge etc qui 
se trouvent sur lés quarts de bois- 
sonrspirifcueuses-et-sur les-quarts 
d’huiles de pétrole, aussitôt que ces 
quarts sont vides autrement ils 
peurent être saisis et confisqués.

Nous prierons surtout nos abon­
nés de la campagne de ne pas ou­
blier d’effacer ces marques lorsqu’­
ils renvoient les quarts vides, par 
bateau ou par chemins de fer, aux 
fournisseurs de* Montréal. Il y a 
presque toujours un agent de l’ac­
cise au quai qui surveille les débar­
quements, et il arrive souvent que 
les quarts ainsi renvoyés sont con­
fisqués.

Aux épiciers de Montréal, nous 
recommandons de voir immédiate­
ment à ce que cette-formalité soit
remplie dans leurs caves, car l’ins­
pecteur qui a commencé éa tournée 
peut les surprendre d’un moment à 
l’autre.

Les maisons de gros, elles-mêmes 
s’y font prendre quelquefôis.

ACTUALITÉS.

Les épiciers de Hamilton ont 
inauguré la fermeture de bonne 
heure, lundi de la semaine dernière. 
Leurs clients doivent faire leurs 
achats avant 7 heures.

La “ North American Tobacco 
Company ” de notre ami, A. D. Per­

Le conseil municipal de cette ville 
offre un bonus de $15,000, et ce 
bonus va être soumisùr l’approbation 
des contribuables le 19 courant.

Dans nos articles de la semaine 
dernière sur nos maisons de com­
merce canadiennes, il s’est glissé 
quelques erreurs de fait et nombre 
de fautes typographiques. Les er­
reurs de fait que nous devons corri­
ger sont celles-ci : M. Gendron, n’a 
pas été gérant de la maison Gau 
cher et Telmosse, la direction des 
affaires de cette maison étant tou­
jours restée entre les mains des 

„ propriétaires. M. Telmosse est le 
seul intéressé, dans la nouvelle 
maison L. W. Telmosse et Cie ; ses 
fils ne faisant les affaires que sous 
son contrôle.

Le gouvernement provincial ay­
ant besoin de tous ses revenus, n’a 
pas exprimé l’intention de réduire 
le prix des licences pour la vente 
des liqueurs spiritueuses ; et, d’un 
autre côté, les épiciers licenciés, 
n’ayant pu. faute d’entente, main­
tenir les prix sur une base payante,

se voient obligés, pour un bon nom­
bre, de renoncer à prendre une li­
cence cette année. Le nombre de 
demandes de licences,-de magasins 
reçues jusqü’àlundi dernier, à Mont­
réal, n’étant que de 164.

La saison du sirop et du sucre 
d’érable, qui paraissait devoir être 
très abondante, ne donne plus les 
mêmes espérances. Dans les town­
ships, où se fait le gros de la récolte, 
la chaleur a été si forte que les 
érables ont déjà commencé à bour­
geonner, dans les sucreries bien ex­
posées.

Les exportateurs demandent dit-
on—larnomination^dinspecteurs^à;
Montréal, à Halifax et à St-Jean, 
pour classer les expéditions de ma­
nière à pouvoir les vendre en Anglo- 
terre en lots de qualité uniforme ce 
qui en rendrait la vente plus facile 
et plus avantageuse.

ÇA ET LA
UNE LARGE COURROIE

La courroie la plus large qui ait ja 
mais été fabriquée au Canada, est au­
jourd’hui à peu près terminée et on peu 
la voir sur nne presse hydraulique 
monstre de 60 pouces (construite es- 
près) dans la manufacture de courroies
de MM. Robin et Sadler, à Montréal,
Lorsqu’elle sera terminée cette cour­
roie sera placée en position sur les cy. 
lindres moteurs du nouvel engin de la 
Cie. Royale d’Electricité où elle trans- 
méttiauu pouvoir de 800 chevaux-va' 
peur. Elle est faite sods un seul-rivet; 
c’est une masse solide de cuir, à trois 
plis cimentés par la pression d’une pe­
santeur de 30 tonnes fournie par la 
pression d’une pesanteur de 30 tonnes 
fournie par la presse hydrauliqne. Elle 
a 63 pouces de largeur 130 pieds de Ion 
gueur et environ un pouce d’apaisseur ; 
elle pèse environ 2,000 livres. La face 
extérieure de la courroie n’offre pas la 
mpindre tracé de rapiéçage ; et la cour­
roie elle-même est faîte de 100 peaux 
de bœufs choisies sur 2,000 peaux.
En sortant de la presse, elle recevra 
un dressage pour rendre la surfuce im­
perméable à l’huile, et elle sera prête à 
être mise à l’œvre. La maison Robin 
et Sadler fabrique aussi en ce moment 
une autre courroie de 40 pouces de lar­
ge, à trois plis pour le nouvel engin do 
000 chevaux la Cie Royale d’Electri­
cité. .-------

A partir de lundi, le 18 avril cou- 
aant, M. M. Bigaouette et frère, oc­
cuperont les vastes magasins, Nos. 
345 et 345 £ rue des Commissaires, 
à qui ont aussi facade sur la rue 
St. Paul, où ils portent les Nos. 536 
et 538.

Ces magasins sont situés tous 
près de la rue McGill, et font face 
au marché Ste. Anne. MM. les épi­
ciers sont priés de prendre note de 
ce changement d’adresse, et MM. les 
commercants de la compagne vou­
dront bièh) être assez bons pour 
adresser leur consignations aux nou­
veaux magasins.

Quand bébé fut malade, elle prit du Castoria;
Quand elle fut enfant, elle en voulut encore ;
Quand elle devint plus grande, elle disait : Je l’adore| 
Depuis tous ses enfants ont pris du Castoria.

Renseignements Commerciaux
____ DISSOLUTIONS DÉ SOCIÉTÉS----------

La société "Lomer, Rohr & Oo,” 
marchands commissionnaires, Mont­
réal ; composée de Julius Rohr et de 
Adolf Lomer, a été dissoute le 2 mars 
1892.

La société “ The Eneeland Printing 
& Publishing Company,” imprimeurs, 
Montréal ; composée de J. A. Eneeland 
et de W. A. Eneeland, a été dissoute 
le 1er avril 1892.

La raison société “Thé Smardon 
Soap Company, fabrique de Savon, 
Montréal ; composée de David Craw­
ford, seul, a été discontinuée le 1er 
avril 1892.

NOUVELLES SOCIÉTÉS

“ West End Millinery Parlours,” mo­
des etc... Montréal ; 'Dame Catherine 
McIntyre, épouse de Edward Halley, 
et Delle Lena Callahan. Depuis le 1er 
mars 1892. ' -

“ Loughman et O’Flaherty,” épiciers, 
Montréal ; Mary Ann Loughman, épse 
de Michael J. O’Flaherty et Mary Jane 
Farrell, épouse de Michael Loughman. 
Depuis Ie lO mars 1892,

Bourgeois et Deslauriers, ” mar­
chands de bois etf charbon, Montréal ; 
Odilon Bourgeois et Anthime Deslau­
riers. Depuis le 1er mars 1892.

“ Emond et Cie,” maison de pension, 
Montréal ; /Dame Eléonore Thouin,
épouse de Joseph Emond etrBelle Ama:
bilis Emond. Depuis le 7 avril 1892.

“ The T. J. Howard Bottling Com­
pany,” embouteilleurs de bière, Mon­
tréal ; Michael 8. O’Rourke et Andrew 
Purcel. A partir du 1er mai 1892.

agents d’assurances, etc., Montréal 
Andrew A. Wilson et Peter Gillespie. 
Depuis le 8 avril 1892.

‘•McDougall Brothers,” agents de 
change, courtiers etc., Montréal ; Hart- 
land S. McDougall et Alexander Pater­
son. Depuis le 31 mars 1892.

“ Boiron et Lawrence,” vins, liqueurs, 
etc., Alexandre Boiron et Rodolphe 
Lawrence. Depuis le 16 février 1892.

RAISONS SOCIALES

“ Arthur Roy et Cie,” nouveautés, 
Montréal ; Dame Agnès Jodoin, épouse
de M. Arthur Roy, seule, depuis le 28 
mars 1892,

“Levesqueet Cie” entreprises de bâ­
tisses et menuiseries. Montréal, Dame 
Azilda Martin dit Ladouceur, épouse 
de Félix Lévesque. Depuis le 1er mars
1892' - _ _

“ H. Vineberg et Cie ” habillements 
confectionnés, Montréal. Dame Leah 
Goldberg veuve de Hyman Goldberg : 
seule, depuis le 16 janvier 1892. (

“ R. Henry Holland and Co.” mar­
chandises de fantaisies, Montréal. Da­
me Margery Irwin épouse de R. Henry 
Holland, seule, depuis le 8 avril 1892.

“ Turf Commission Company ” cour­
tier etjexpéditeur,Montréal. James Lee 
seul, depuis le 10 février 1892.

“ Bonmarché Comptant et Cie ” nou- 
veaütés, Montréal. Louis Euclide Beau­
champ, seul depuis le 1er mars 1892.

“G. S. Hubbell and Company” cuirs 
etc., Montréal. William Hibbell, seul, 
depuis le 24 février 1892.

DEMANDE DE 8EP. DE BIENS

Dame Marie Larocque, épouse de 
Théodore Joubert, menuisier, d’Iber­
ville.

Dame Malvina Richard, épouse de 
Maximilien Clément, corroyeur, de 
Québec.

DIVIDENDES -

Dans l’affaire de Trudeau et frère, de 
Stanbridge Station, premier et dernier 
dividende, payable à partir du 18 avril. 
E. N. Morgan curateur, Bedford.

Dans l’affaire de F. X. Cuinat, de 
Montréal, premier et dernier dividende 
payable à partir du 26 avril 1892. Chas. 
Desmarteau curateur. .

Dans l’affaire de Alphonse Piton, de 
Québec, premier et dernier dividende, 
9J p.c., payable à partir du 25 avril 1892 
Geo. Darveau curateur.

Dans l’affaire de Evariste Marceau, 
fils de Québec, premier et dernier diviv 
dende. payable à partir du 25 avril 1892 
Napoléon Matte curateur.

Dans l’affaire de George Payne, divi-, 
dende payable à partir du 28 avril. Sa
muel O. Fatt curateur.

Dans l’affaire de Mary Jane Leblanc, 
de Carleton, premier et dernier divi­
dende, payable à partir du 28 avril. 
Henry Ai-Bédardr curateur.—-----------

CURATEURS
M. J. A. Turgeon, 88 rue St-Pierre, 

Québec,a été nommé curateur à la fail­
lite de MM. E. Soucy et Cie, de Qué­
bec.

M. Polydore Langlais, notaire, de
Fraserville, a été nommé curateur à la 
faillite de M. Geo. H. Deschènes, mar­
chand de bois, de St-Epiphane.

M. Henry A, Bédard a été nommé 
curateur à la faillite de Madame Olym- 
phe Grégoire, (Aug. Laberge et Oie.), 
de Ste-Luce,

:---------------------- FAILLITES
Lachiite—M. Charles Charlebois, fon­

deur, a fait cession de ses biens. 
CURATEURS

MM. Bilodeau et Renaud ont été 
nommé curateurs à la faillites de M.

^Wijson et Gillespie, ” courtiers, -W, Hv N. Beauchamp, de Montréal.
M. W. Alex Caldwell, a été nommé 

curateur à (la faillite de M. Nathan 
Friedman, de Montréal. .

M. W, Alex. Caldwell, a été nommé 
curateur à la faillite de Samuel Black- 
son, de Montréal.

MM. Eent et Turcotte, ont été nom­
més curateurs à la faillite de D. N. Ger­
main et Cie. de Montréal.

Monteial.—Willonghby Brothers, en­
trepreneurs maçons, ont fait cession 
de leurs biens.

M. F. X. Crevier, marchand defer 
et plombierrétant absentrdu pays, ses 
créanciers sont convoqués pour le 19 
avril. M. J. N, Larivière est gardien 
provisoire.

M. Joseph Fournier, imprimeur a 
fait cession de ses biens.

Passif environ $2.600. _
Assemblée des créanciers le 16 Avril.

FAILLITES.
Strancham. MM^Nelson et Cie mar­

chands de bois, ont fait cession à la 
demande de M. E. Nesbitt. Passif $16,­
000.

TicKIe T\
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With a Hoe, SOW FERRY'S SEEDS and 
nature will do the rest.

Seeds largely determine the haryeat-always 
plant the beat—FERRY’8. '

A book full of information about Gardena—how 
and what to raise,etc., aent free to all who aak 

for i Aak to-day.
D. M. FERRY /] WINDSOR,

& CO., / JT ONT.

ZY WORK [60 Bplndldesfenoroeauxde
___________ Ido Solo et Sapin Couleur as­

sortie, cou vrant 600 pouces carrés25o en billot ou 
Argent. Lemarle's SUk Mill Little Ferry, N. J. 
U. 8,______________• _



AULT & CCNTAST
[ÿiv, PHAMtACOTSiet CHIMISTES ' :

-No 1475 * Rue'-Notre-Oame( Montréal
■t Manufacturière et Marchands j

en-Gros
i,culinaire», Huiles à cheveux, 

Parftunerles, Vend» (t ohaussnres, 
y . Lessive en, caisses, Oadstlque 
I eneanlstres, Huile d'Olive en bouteilles/
I , Huile de Castor, etc,, etc. ‘
IW* nellrii »t eoaanAii sxictMu sue diligence]

* Sclentiflo American h i 
Agency lor

ATENTS
-,t R A D r w A r]c8, ,
dision patents 
COPYRIGHTS, etc.

Portai Broadway, New York.MÜNN

$ tôwtôfif JVmmcatt

'Pin. : • \. -
pouee strip shipping cull, ____ 6 A .16 pieds, le Id. HSISSStS $11 00 •12 00

, 1$ et 2 pees. do do ■do •
••••••••• 12 00 00 00

pouce shipping cull sidings do do 15 00 00 00
; :, 1| et 2 pces. do do do 00 00 •18 00

pouce qualité marchande do do 20 00 30 00
:, IJ et 2 pees. do do do ••••••••• 25 00 35 90

pouces mill cull, strip, etc. . do do ••••••••• " 8 00 00 00
; :, 1£ et 2 pees. do do . do 10 00 00 00

pouces mill cull sidings do do 10 00 10 00
IJ et 2 pces. do do do ’ ......\ , 11 00 12 00

8 pouces mill cull r .do do 8 00 10 00
do bois clair 1er .qualité do do :............ 6 00 00 00

circulation ofanysdentiflo paper in theLargest
world, . 
man iboi 
reari " ' lew York.

RHUMES ET JRONOHITEf
CHRONIQUES

iqueur de Goudron ENTREPRENEURS DE

W tant recommandée par les médecins les plus 
ÿjf-; . ■ célèbres de l’Europe et du Canada

25o. et 50o. la bonteUle -,
A VENDRE CHEZ

I Déménagements fie meubles, 
pianos, bagages, etc.

Coffres-forts montés et descendus four 
toutes les parties de la ville.

UH. Laviolette & Noli
PHARMACIENS •pies .............

Agçnts des Remèdes Brevetés 
v Français,

j^VoitureB spacieuses pour Pic-Nio et 
Voyages de Plaisir.

“"T PRIX TRES MODÉRÉS
BUREAUX: No 14 Carré Victoair.

. Téléphone No 738

1605 Ru* NOTRE-DAME
, s Coin de la' rue St-Gabriel, MONTREAL.

L
'à

Marchands de

92, Rue Sanguinet
CLOS : Coin des rues Sanguinet 

et De •Dorchester 
TELEPHONE No. 106.

^ Demandes les GatftlogueslUustrésaux

BASSIN WELLINGTON
n face des bureaux du Grand Tronc 

TELEPHONE No. 1404.
Mb eenla ànenta dn Canada Central

(En Gros et en détail.) '■
" <---------------»&fyH J. M. Marcotte
Ü

HP

WILLIS & CO.r
MVotPA^ilomo ( Près )

vMoGill/

COMPTABLE ET AUDITEUR
LIQUIDATEUR DE FAILLITES.

îfi..' :
w--

MONTREAL

® . Aooord et réparation exécutés d'une manière 
it': artistique «té des prix raisonnables.
H IVOn accorde les pianos A l'année 2-5

58, Rue Saint-Jacques,
------ ■ MONTREAL.

,;,v----------

THIBODEAU & BOURBON
No. 1203 Rue Ste-Catherine 

Coin delà rue Papineau, Montbeal

Ont constamment eu mains une quantité
considérable de

Bôis de Sciage Sec
Qu’ils vendent h bas prix. Vente par char 

et par pile avec légère avance. :.
Téléphone No. 6029.

TOUT EPICIER,' MARCHAND OU AUTRE 
Employant uno express ou autre voiture.

•unorMii hv the bemt authorities In tha world.
If: y, «cmETABLIE DEPUIS BOANS

|IA fabriqué et placé pluB d’instruments quo 
%: toutes les autres compagnies Canadiennes rén- 
' nies. Des centaines de oes pianos en usage de­

v': .puls 20 ans et encore en bon ordre. Favorisée 
A par la Parti te soolété et la Royauté. Instrument 
i: considéré comme, le melUour piano, de prix 

......................... “ ' ili ' ' 'Amérique. Toutes les principales 
tousles principaux couvents s'en

If Plu* de 6,000 en uaago A Montréal

11118 & Cle, 1824? tue Notre-Dame, pout, acheter à meilleur marché et de mellloure 
qualité ohez

‘‘ù; (PrèadolarpoMc01U( MONTREAL 
|i ïfoatalle» ouvrent le soir Juaqu’A 7 bru 
V pendant la mois de Décembre.

SéPla-agents pour les Pianos Knabe. Bell et 
Williams, et les Orgues Bell _.110-jno.

S.' J- L-A-TIMH3E,
-v. 66 Rue du COLLEGE, 

que dans aucune autre place do toute la Puis 
Banco.

Le choix sur 100 sortes de voitures.
Les acheteurs au comptant obtiennent un 

escompte spécial. Fret payé pour 50 milles.

UOS PEJ3ICOTTiR^AIETTS 5;
BOIS DE SERVICE

Epinette,
pouces . mill cull . 

lj, 1£ et 2 pces. do 
3 pouces mill cull,
1 IJ, 1J et de pces. qualité march* 

Pruche, .
2 et 3 

oloml

6 à 9 pouces 
do 
do 
do

do
do
do
do

-••••••••a 9 V0 
10 00 
9 00 

12 00

10 00 
11 00 
10 00 
13 50

;es en pin, 2x3, 3x3 et 3x 4—aux chars 
Lattes—1ère qualité 

le do
Bardeaux pin XXX 

do XX
do X
do 1ère qualité '
do 2è do

Bardeaux cèdre XXX . 
do XX
do X

Bardeaux pruche marchande
Charpente en pin._________ ___

de 16 à 24 pieds—3 x 6 à 3 x 11
de 25 à 30 do do do
de 31 à 36 do do do
de 16 à 24 do —3 x 12 à 3 x 14 
de 25 à 30 do do do 
de 31 & 35 do 

Bois carré—fin.

9 00 10 00 
10 00 11 00

1 70 00 00

do do

do ••••••••• 1 40 00 00
16 ponces do •.__ 2 90 00 00

do - •do - ••»•••••• ------2 40 ’2 60
do do ••••••••• 1 60 00 oc

18 pouces do K ••••••••• 3 00 00 00
do do 1 75 00 00

16 pouces do 2 90 00 00
do do 2 40 2 <50
do do 1 60 00 00
do do 2 Q0 00 00

do ••••••••• 16 00 00 00
do ••••••••• 18 00 00 00. * *• - do ••••••••• 21 00 00 00
do 18 00 00 00
do 20 00 00 00
do 23 00 00 00

jsois carre—fin.
de 16 A 24 pieds—de 5 à 11 pouces carré 
de-26 A-30—do “ do dô
de 31 a 36 do J~ J*

_do

de 31 a 36 do do do
de 16 à 24 do —de 12 à 14 pouces carré
de 25 à 30 do do do
de 31 à 35 do do do

Charfente en ftuche. 
de 17 à 30 pieds jusqu’il 12 pouces 
Chaipente en épinette /

do en épinette rouge i

do
do
do
do
do

. ~—17 00--00 00
............  19 00 ’' >00 00
......... 21 00 00 00
............  19 00 00 00
.......... 21 00 00 00

............  23 00 00 00

do . 
do <v 
do \,

15 00 00 00 
18 00 > 00 00 
25 00 30 00

BOIS DURS
Acajou de 1 à 3 pouces 
Cèdre rouge J pouce 
N oyer noir 1 à 4 pouces 
Noyer noir 6x6, 7x7, 8x8 
Cerisier 1 à 4 pouces 
Frêne 1 à 3 pouces •
Merisier 1 à 4 pouces

le pied 
do 
do 
do 
do

le M. 
do 
do

24c
12c
14c
13c
10c

Erable 1 à 2 pouces
Orme 1 à pouces do
Noyer tendre 1 à 2 pouces do
Cotonnier 1 à 4 ponces do
Bois blanc 1 i 4 pouces do - .
Chêne 1 à 2 pouces rouge do

do do blanc do
Plaquage ( uneers ) :

Uni par 100 pieds
Français, la feuille
Américain,
Erable piqué,

do
le pied

Noyer noir ondé, do v
Acajou (mahogany) do

22 à 
10 à 
10 à 
12 à 
8 à

21 00 à 22 00 
20 00 à 26 00 
20 00 à 26 00 
25 00 à 30 00 
20 00 à 26 00 
25 00 à 30 00 
40 00 à 45 00 
18 001 22 00 
20 00 à 25 00 
40 00 à 45 00

90 i 
15 à 
15 1 
00 à 
00 à 

8 à

I 00 
25c 
18c 
6c 
6c 

10c

T. PRÉF0NTAINE
MARCHAND DE

'H II ISjj il

. CHARPENTE, 
BARDEAUX, LATTES,

KTO., ETC.

Coin des rues Vinet et Canal
MONTREAL.

WILLIAM RIOPEL. ALPHONSE -BOURDON

RIOPEL & BOURDON
(Successeurs de EUGENE MALO)

Marchands de Bois de Sciage

Coin des mes Vitré et des Allemands .
En arrière du Drill Shed MONTREAL

Hi,1J. L.
Marchand-Tailleur

1680 rue<Ste-<§atheriM
3e porte de la rue St-Denis. Montréal.

Assortiment complet de Tweeds Français, 
Anglais, Ecossais, etc., etc. 

à très bas prix.

Bois de Sciage
’ ET DE

Charpente
Téléphone
1033a

BUREAU 
PRINCIPAL 
Cols du Bas*

Oralg et St-Denia

. | . . V .. : _ . ,

• ■ • : * f ’ ■ . . ■ ■ - • • - ' ■ ■ ■ ■ . • ; • : - -



lbéb
■viè

POjtRANT.
î

NOS PBIX COURANTS
' MÉTAUX C

Cuivre, lingots •••••«••• par lb ■' 
do en feuille 

Etain, lingots....
do banes......
Plomb: .

ta
$ c. 
0 12

$ c. 
0 14

» «•••••••• 0 25 0 26 
0 24 0 «0
0 26 0 00

0 05 
0 06

Saumons..... .................. par lb
Barres..........................
Feuilles........................«
De chasse................. .....
Tuyau ......... —.....par 100 bs 5 50

Zinc : • - .
Lingots, Spelter..........par b 0 06J
Feuilles, No. 8 ••••••••• ••   0 061

. Acier: "___;—•—.  .................

0 03} 0 04 
0 05 0 051

O 051 
0 00 
6 00

Filières et Coussinets:
liste......................... .Escompte 3o pour cent

uds-mères, (Taper taps)
Escompte 30 *«

Lines, râpes eftiers-points : 60 ••
1ère qualité, escompte...........60 •<
2 me qualité, “ ...........60 ••

M. )ch{s de tarière, escompte.......60 “
Tarières.. ...........40 *«

Pts, à bois, escompte.................77} *«
Bornions à voiture, escompte.....65 «*
B< mlons à bandage......................56 «
Boulons à lisses............... 66 “

0 07 
0 07

A ressort...— .........par lOO.lbs
A lisse..........................
Américain ................ .........
A bandage............
A pince.........................
Fondu...,.......................par lb
Poule,-ordinaire........... .......c----- 0 00-~70 07
De mécanicien................ ’0 0» 0 04

Fontes:.................. .—par tonne

2 6 o 
6 50
3 00 
3 25 
0 12

3 25
2 75 
6 00
3 25 
3 50 
0 13

Siemens
Coltness
Calder • ••• ••••••an .»••••«

Langloan.......................
Summerlee.....................
Gartherrie.......................
Glensamock ••!••<••••••••»
Cambroe ..........m ......

Eglinton....................... ..
Shotts................................

Feras bones :

00 00 
00 00 
21 50 
00 00 
21 60 
21 00 
00 00
19 F■
20 Ou 
00 00

OO 00 
OO 00 
îti 50 
OO 00 
22 0r 
2? J 

. 00 
20 00 
21 00 
«0 00

Canadien..—.—......par 100 lbs 2, 2»
Anglais.......................... 240
Affine.........................—. 2 55
De Suède.......................» 4 25
De Norvège................... — 4 25
Lowmoor................. . > 6 50

do en verge...........- 0 09
Feuiüard à cercler par 100 lbs 2 50

25
60
66

4 60 
4 60
0 00 
0 10

do__ ; Double *—
2 75

2 60- 2-76
FERRONNERIE ET QUINCAILLERIE 

Fers i cheval:
Ordinaires................ps.r 100 lbs 3 50
En ader....................... 0 00
Fers à repasser......... ....par lb 0 00
Fiches: Coupéesj■ tontes dimen­

sions*** ••• ••••«• •••••• par 100 lbs 3 15
3 90
3 90
4 25 
4 60 
4 75

Pressées, do... }
do ......... 7*16
do ~—.r—..... f
do ............8-16 ' ’
do
Fil de fer ’. .

Poli, de No. O à No. 8, par
100 lbs—...... .. .................... 2 60

Brulé, pour tuyau, la lb....... . 0 07
Galvanisé.......... ........................... 3 35
Huilé et brûlé.............................  2 70
Fil de laiton, à collets....par lb 0 35
Foutes Malléables......... . do 0 09

3 75 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00

Esc 15 pc

0 00 
0 08 

-Q 00 
0 00 
0 40 
0 10

0 10} 0 11Enclumes.
Charnières ;

T et “Strap”................ par lb 0 05 0 05}
Straps et Gonds filetés....... 0 04f 0 06

CLOUS, ETC.

Clous coupés & chaud :
De 6} à 6 pcs, par 100 lbs, '

6 pcs.
2 à 4}
3} à 4
3 pcs.
2} à 2 J 
2.4 2}
1*H*
IJ pouce

do
do
do
do
do
do
do
do

Clous coupés A froid : .
De 1} 4 1} pce., par 100 lbs. 

1} pouce do 
Clous à finir par 100 lbs :

1 pouce..................................
1} do ..................................
1} à lf ......................... .......
2 et 2} •••—•••••a—•»••»' •••<«•
2} à 2$-------—................. ;
3 4 6 «...............................

Clous à quart par 100 lbs :
i pouce......................

1 do ................................
1} do «...........................

Clous à river par 100 lbs :
1 pouce..,........
h r- ife; —........
1} 4 1} do .............
2 4 2} do ..............

:2i> 2*.do 
'3 4-6 do

Clous d’acier

So
?'

VERRES A VITRES 
United — 14 à 25... 1 35 4 1 45 par 50 pds 

do 26 4 40„:“i 45 A 1 65 , '
do 41 4 60... 3 30 4 3 40
do 51 4 60... 3 65 4 3 65
do 61 4 70— 3 80 4 3 90
do 71 4 80... 4 30 A 4 40
do 81 4 85... 4 80 4 4 90
do 86 4 90... 6 30 4 6 40
do 91 4 95.........................

do
100
do
do
do
do
do
do

TOLE

Noire, NofeTO à 20, p. ioo lb...2 65 4 2 70
do 22 4 24, do ..... 2 70 A 2 75
do ___ 26.par 100 lbs— — 2 70 4 2 75
do 28 par 100 lta.............2 70 4 2 76

Galvanisée Morewood0 06} A 0 07
do Queen’s head....... 0 06} 4 0 06

Etamée, No 24, 72x30 do ...................  0 08}
do 26, do do ................... 0 08}

—do---------- 287-84x36 paYTOO lbs.r...f 0
Russin, Nos 8, 9 et 10, par lb.............. 0 12
Canada, par boite .......-.............2 65 4 2 75

Tel. Fédéral 721 Bell Tel. 309

FICHÉ. TISDALE & CIE.
IMPORTATEURS DE

Ferronnerie, Peintures, Armes à feu

3 76 
0 00 
0 03}

$2 25 
2 30 
2 35 
2 40 
2 45 
2 50 
2 65
2 85
3 25

2 75
3 15

"FER BLANC
Coke I C par botte.—........... ...... .... 4 00
Charbon de bois 1 C par botte............... 4 25

do I X do »............. 5 25
Pour chaque X additionnel extra.........  1 00
Charbon ae bois D tT..'................................
Charbon de bois I C Bradley.... 6 25 4 6 50 
Ferblanc terne—......... ...............  8 25 à 8 50

TUYAUX
Tuyaux en grès:

6 do do.
9 do do

12 do ” do
15 do . . do
18 do do

0 60
0 90
1 29
2 1.6
2 70

Coudes ronds : 
ouces-chacun 

6 do do
9 do do

12 do do
Tuyaux de réduction :

6x4 pouces chacun................................ 1
9x6 do .................. ;............ 1

12x9 do ................................ 2

2 60

Connection simple carrée ou fausse équerre :
4x 4 pouces chacun.................... 90

4 . do ....à..........................i 50
“6x 6- do. ................... . -60-
9x 6 ” 10
9x 9 do «.................. 10

12x 9 do ................... . 00
12x12 do »............... 00
Connection double, carrée ou fansse éques re : 
4x 4 pouces chacun.............................  1 40
(Sx 4 
6x 6 
9x 6 
9x 9 

12x 9 
12x12 

Syphon.

do
do
<do
do
do
do

simple

4 50 
4 00 
3 60 
3 40 
3 25 
3 10

4 pouces 
6 do 
9 do 

12 do
Tuyaux i cheminée :

9 pouce s, par pied 
12 do ao 

Cimes its:
Ciment le Portland........... ........ 2 35

do i domain...........................  2 35
do i leQuébec....................... 1 50

Plâtre calciné—.......................  1 80
PLATRE POUR LA TERRE

Le quart...................................... 0 95 4
Au chair —................................. 0 00

2 00
2 75
3 30 
6 00

2 75 
2 75
1 76
2 00

1 00 
0 95

BRIQUES

De Montréal...........—..... $10 00 4 12
| Du Bord de l’eau....... ; « 05 00 4 6 00

..............». 22 09

00

Réfractaires. 09 à 25 00

4 00 
3 76 
3 75

4 75 
p, 4 25

4 00 
g 3 40
O. 3 00
? 3 25

___ —10c en su
Clous galvanisés, par 100 lbs- ...S.,..$10 00 
Clou 4 ardoise “ ......... 6 00
Clou à cheval; No. 7 “ ........... 3 70

“ 8 “ ‘ " 3 60
“ ’ V10 M 3 48 ;

Vitres, Huiles, Vomis, etc.
263 et 266 RUE ST-PAUL

Coin do la ruo St-Vincont, Montréal.

1TAVE GILBERT
FERBLANTIER, 

PLOMBIER ET COUVREUR

Poseur d’Appareils à l’Eau Chaude 
à vapeur et à Gaz, etc.

503 RUE CRAIG, Montréal.

Banque Ville-Marie
h m

m

’S
Bureau principal, MONTREAL. m

Capital souscrit
■ 1 DIRECTEURS :

W. Weir, pres., W. Strauhàn

16O6,°60tgl

an, .vice-près,
O. Faucher, John T. Wilson, GodR.. Wim.

Ubalde Garand, caissier.
SUCCURSALES t ■ 4 '-È

Bcrteief, Hull, Lachute. Louiseville, Nlcolet,'
! St. Césaire; Ste( Thérèse.

Département de l’Epargne :
Bureau Principal, Hochelaga et Pointe St 

. Charles, Montréal. . '
Agents à New-York:

The National Bank of the Republio. 
Londres : Banque deMontréol.
Paris : La f SGéné

La Banque Jacques-Cartier
Bureau principal, Montréal.

CAPITAL PAYS
“RESERVE - ~

$600,000-

DIRECTEURS ! 
Alph. Desjardins, M.P,

- . -.160,000
Jph. Doslardins, M.P., président. 

A. B, Hamolln, vice-président.

Bell Telephone 6789.

Félix Boismenu
ARBITRAGES, EVALUATIONS

Bureau :
17, Côte de la Place d’Armes

Résidence :
264 Rue St-Hubert.

— ..... Téléphone No 22777

J. N. LAPRES
PHOTOGRAPHE

208 me St-Denis, Montréal
Ci-devant de la maison W. Notman & Fils. 
-Portraits de tous genres,'et 4 des prix 

libéraux.

**• w» » iu«r}u viuuuuu
Luolon Huot, Dumont Lavlolette. 

A. L. de Martlgny.
Bureau prlnolpal:

A, L. de Martlgny, directeur-gérant,
D. W. Brunet, assistant-gérant.

Tonorèdo Bienvenu, Inspecteur. 
Agonoos :

Boauhamols, H. Dorion, gérant
Drummondvllle, J. E. Girouard, gérant
Frasorvillo, J. O. Leblond, gérant
Hull, P. O. J. P. de Martlgny, gérant
Ixaurontldes, Q. H. H. Etlder, gérant
Plessis ville, —Ghèvréflls et Locorte, gérant
St Sauveur, Québoo, N, Dion, gérant
St Hyacinthe, A. Clément, gérant
fr1 Simon. D. Donls, gérant -.1
Valloyfleld, L. de Martlgny, gérant '•
Vlotorlavlllo. A. Mafohand, gérant 
Bto Cunégonào, Mont, G. N. Duoharme, gérant 
- - antioL. •« M. Bourret, gérant
UW VUIIUMVUUUI AXA

St Jean Baptiste,
Ruo Ontario,
St Henri, Q.

4 Londres, Glyn,
4 Paris, Crédit Lyonnais.

A. Boyer, gérant
Hnwmnln r. A«t « 4. 'F. St Germain, gérant 

Mills;’Ourrie * Co.CorroBp. à

à Now York. Nau uank or JttODublio,
. lorcnants Nat 

èh Chicago, Bank of Montreal,

Banque d’Hochelaga
Capital versé 
Réserve -

J $710,100
160.000

F. X. St Charles, président 
R. Bickordlke, vice-président 

C. Chnput, J, D. Rolland, J. A. Valllanoourt 
Dlrpoteurs.

M. J. A. Prondergast, gérant 
C. A. Glroux, assistant-gérant. .

A. W. Blouln Inspecteur.

Telephone^Bell 7283.

L. J. HERARD
MARCHAND DE

Ferronnerie, Outils, Qumcaittënës 
Ustensiles de Cuisine, etc.

No 26 BUE 8T<LAVRENT
Téléphone Bell 6664. MONTREAL

J. H. PILLET, B.A.. B.C.L.
B. C.”MACLEAN, B.A., B.C.L.

PILLET & MACLEAN
AVOCATS et PROCUREURS, etc,

No 146, RUE SAINT-JACQUES

Vis-à-vis leSt. Lawrence Hall, Montréal.
— ■■■■ V

ué L.L.B. dos UnlverM. Pillet est „ 
McGill ot Manitol

EDGAR WHITEFORû
MARCHAND COMMISSIONNAIRE DE

PAPIER en GROS
- 260 Bue SUJaeques

Cabteb, Rice & Co., Corporation,

PEINTURES

Blanc de plamb pur, par baril de
' 25 4 100 lbs... 5 50 4 6 00

do No 1...............  6 00 4 6 50
do 2................  4 50 4 6 00
do. 3................  4 00 4 4 50

Blanc de plomlb sec...................  5 50 4 6 00
Rouge de Paris (Red Lead) .... 4 60 4 6 50
Rouge de Veniî e (Anglais)....... 1 76 à 2 00
Ocre japne...................................- 1 75 4 2 00
Ocre rouge.................................... 1 76 4 2 00
Blanc de Céruse.........................  5 50 4 0 60
Huile de lin crut :........................ 0 67 a 0 60

do bouillie.......... . 0 61 4 0 63
Ess. de Térébent bine........ .. 0 61 4 0 63
Mastic par 100 II )S ••••••••• ••••*•• 2 00 4 2 60

1 Papier goudionm i................ I -50 à 1 65
re...n 1 404 1 80

Boston.

Papier, Dessin, Livre, Buvard, Parchemin, 
d’Amballago,___________ Lithographique, de Toi­
let, d’imprbsslon. Programme de 

bal, Crayons de bal. Cordon de 
bal, Carton glacé. Carton de 

Bristol, Carton de chine.
Demandez des ’échantillons.

Bureau Prlnolpal 
Succursales 

Trois-Rivières - 
Joliette * -
Sorel - • •
Valloyfleld - •
Abattoirs de l’Est - 
Vankloek Hill, Ont 

peg

MONTREAL

O. A. Sylvestre gérant 
A. A. Larooque gérant
W. L. M, Dé»y. gérant
~ ~ " ' nt8. Fortier gérant

C, A. Gareau gérant 
H. N. Boire, gérant

Département d’épargne, au bureau prinolpa 
et uux succursales.
Correspondants :
“ live '

X U.XO, x- XO..W, XA. WX édit Lyo
Now York, The National Park Bank.

Londres, Ang., The Clydesdale Bank, limited. 
Paris, Franco, Le Crédit Lyonnais.

nml- ( Third National Bank.
Boston, ( Notionai Bank of Redemption. - — 

Collections dans tout le Canada aux -taux les 
plus bas, ■

Emet des orédtts commerciaux et dès lettres 
circulaires pour les voyageurs, payables dans 
toutes les parties du monde.

La Banque du Peuple
' FONDEE EN 1835.

CAPITAL - - - < 1,200,000
RESERVE- - - - -u4SO,pOO

Jacques Gbbnibb, Ecr., président.
J. 8. Bousquit, Ecr., caissier. ,
Wii. Riohsb, Ecr.. assistant caissier . 
Abthub Gagnon, inspecteur.

BU00UR8ALE8 ! . '
Québeo, basso-ville, P. B, Dumoulin, gérant

do 8t Roch, >> Najp.<Lavoie, gérant
Trois-Rivières, P. E. Panneton, gérant
St Jean, Ph, Beaudoin, gérant
St Jérôme, J. A> Théberge, gérant
St Rémi, C. Bédard, gérant
Coatlcooke, J. B. Gendreau, gérant
Montréal, ruo Ste Catherine, A.Foumler, gérant 

CORRESPONDANTS :
Londres, Ang., MM. Glyn, Mills, Currie ft Co.

do The Alliance Bank (limited). 
New York. The National Bank of the Republlo

L. N. BERNARD
. . . AVOCAT J§

DRBMMONDVILLE, P.Ô.
H. C. LbTOURNEUX, prés. C. LeTOURNEUX, vice-prés. J. LeTOURNEUX, seo.-teé

LeTOURNEUX, FILS & CIE 
MARCHANDS-FÉRRONNIERS

2STOS. 261, -263 1117
T : la a:

266, »TTJB OT - T>^.TTXj

MONTREAL



La Constation
Contrats donnés pendant la

semaine terminée le » avril
18»*.w

J , Chez M. W. McLea, Walbank,
Architecte.

pfe-' Rue St-Henri.—No 16, une bâtisse à 8 
étages pour magasin. 

ï[ Charpente et menuiserie, Fauteur.
!?|; Couverture, Campbell & üie. _
Éfe Plombage, do _£2ülL_L'-

—T~--
Brique, O. Martineau. 
Enduite, pas donnés.

Brique, Jos. Brunet et Fils. '• 
Enduits, pas donnés. - • •
Peinture et vitrerie, pas données.
Propriétaire, F. L. Béique, Ecr.____

Chez M. J. Alcide Chaussé, 
Architecte,

1541 rue Ste-Catherine. 
Rue des Erables.—Denis, maisons à deux 

étages, formant 4 logemepts, murs en 
brique solide.

Constructeur, Anthime Guénette. 
Propriétaire, Apthime Guénette.
Rue Church. —-Dp.uxhftti«ses A 4 étages:

Peinture et vitrerie, pas donnés.
Propriétaire, Succession J. S; Evans. 

||,;5 Beatonsfield.—Une maison à deux éta-

formant 4 logements, façade en pierre.
Oonstructeur, D. Leclaire.----- -------
Propriétaire, Damose Leclaire.

Chez M. A. Gendron, 
Architecte,

"BrunetT
Propriétaire, J. W. Nelles.
Rues Bleury et Craig.—Quatre bâtisses 

îÿ,V à 8 étages pour magasins, etc. ■
::: Maçonnerie, J. B. St-Louis.- T

Charpente et menuiserie, J. O’Leary. 
Couverture, J. O’Leary.
Plombage, B. Mitchell et Oie. - 
Brique, T. W. Peel.
Enduits, J. Lefebvre. 

einture- etr-vitrerie, J. Kimber et 
Fils.

i
te

mW*-.

Avenue Seymour.—Deux bâtisses de .2$ 
étages, formant un logement chacune. 

Maçonnerie, Gauthier et Côté. 
Charpente et .menuiserie, Damase 

Oyr. ^ •
Brique, Isidore Morache.
Autres contrats pas encore donnés. 
Propriétaire, Peter Gillespie.
Avenue Greene.—Côte St-Antoine, cinq 

résidences en gris rouge de et
7»
Y‘ \ Propriétaire, Succession J. S. Evans. 
y--   Rue Notre-Dame.—Réparations à la bâ-

tisse “Bodega.”
, ' Charpente et menuiserie, W. Byrd, 
r. Peinture et vitrerie, W. R. Scott.
;ï •, Propriétaire, Succession Stephens.

Une- maison à deux éta- 
fe j ^ges, résidence d’été. .

Entrepreneur général, F. Brunet,
‘ -----Propriétaire, W. McMaster,

Chez MM. Taylor b Gordon,
Architectes.

[V1, i Collige McGill.—Nouvelle bibliothèque,

müy-'

- ‘ • bâtisse & 8 étages.
Maçonnerie, Peter Nicholson

W'
te

§£; Charpente et menuiserie, J. Roberts, 
Couverture, G. W. Reed.
Plombage, Garth et Cie.
Brique, A. Oowan.
Enduits, Morrison et Fils.
Peinture et vitrerie, J. Murphy. 
Propriétaire, La Société Royale pour

__ le progrès des sciences.
‘VA , - Chez M. W. T. Thomas,

V ■ ' - Architecte,
. Temple Building,

Rue Stanley.—Une bâtisse, temple Em-

l&i

y yy
! ■ ‘
fen*

tl;-

f§

manu
Maçonnerie, Bark et Tait.
Charpente et menuiserie, Bark et 

Tait.
Couverture, Montreal Roofing Oo. 
Plombage, appareil de chauffage, 

Horton. •
Brique, Bark et Tait.
Enduits, J. M. Tean.

Jfe' Peintime et vitrerie, Young.
Chez M. Chas. Chaussé, 

jjfer Architecte,
jfe Rue Sherbrooke,—No. 697, une résidence

à 8 étages.
fe------ Maçonnerie, Louis Vermette
§frfe Charpente et menuiserie, Grothé

s ■
*r-
si

frères.
Couverture, Jacotel frères. 
Plombage, do 
Appareil de chauffage, Jacotel frères 
Brique, E. Paquette.
Enduits, Ê. Pelletier!

“Peinture etvitrerie, J. B. Laurin. 
Propriétaire, Chas. Chaussé.
Rue Sherbrooke,—Une résidence à 

étages. '
Maçonnerie, Plante et Dubuc. 
Charpente et menuiserie, A. Lau 

rence.
1 Couverture, pas donné.

Plombage do

99 rue St-Jacques.

étages respectivement.
Maçonnerie, charpente et brique sont 

faits par le propriétaire et les autres ne 
sont pas encore donnés.

Propriétaire, James Douglas.

PERMIS DE CONSTRUIRE

No. 24 quartier St-Louis.
Rue St-Laurent, No. 695, une bâtisse à 
2 étages, un magasin et logement, 22 
x50 eh bas et 86 en haut, mur en bois 
et brique, couverture en bois et brique 
couverture en gravois. Propriétaire 
A, T. X.
Coût probable $8,000.

MM. E. Durocher et Cie, agentsde 
moulins & farine, transporteront leur 
bureau au no 97 rue des Commissaires, 
Comme d’habitude, ils tiendront tou­
jours en stock les meilleures farines, 
Us sont les seuls agents pour la farine 
forte Lamnu, toutes autres farines 
sous ce nom sont de qualité inférieure.

Geo. Bradshaw & Cie
Marchanda de '.

Bois de Sciage et de Charpente
Bureaux, 41 rue du Bassin

(Près de l’Eglise Ste Anne) .

liage, SciageManufacture de Boites d’Emballai 
et Planage.

Bois durs et mous detoutea sortes, bruts
i stock

wayaeffectn 
s, Blotches on the .Pace,remedy for Biliousness,

Bright’s Disease, On-Dirr
Chronic Diarrhoea,-----
‘ tes, Disordered Stomach, , _____„

spepsU, Eczema, Flatulence. Female *3om- 
*its, Foul Breath, Headache, Heartburn, B ires, 

lioe, Kidney Complainte, Liver Troubles, 
of Appetite, Mental Depression, Nausea, 
le RÂsn,|1 ■■ - Painful D Iges-

Hush of Blood 
8allowCom- 
Rheum, Fcald 
ula, Sick B ead- 
eases,8 6ur 
Feeling,Torpid

Lo«a 
Nettle
tofe/HeaA
plexion. Salt 

. Head, Sorof- 
, ache, 8kln Dis-

8tomaclLTired 
rer, Ulcers, Water Brash 

er symptom
? osuits from 

■’orm- 
ver and

impure blood or a failure in the ph
——* functions by the storà__ ,____ ______

— Persons given to overeating are bem~3 
eflted by taking one tabule after each xneaL A 
continued ose or the Hi pana Tabules is the surest 
cure for obstinate constipation. They contain 

( nothing that can be injurions to the most deli. ~

» Address THE RIP AN8 CHEMICAlTooHPANY, î P. O Box 572. New York.

LA OIE D’ASSURANCE

DE EAR TFORD, Conn 
■ Etablie en 1854

Capital comptant................. ..........$2,000,000
Actif..................... .............. .............. 6,305,000

Succursale au Canada.—Bureau principal

No 114, Rue Saint-Jacques, Montreal
Gkrald A. Hart, Girant-Qiniral

On sollicite une part de votre assurance con 
trelefeu pour cette compagnie riche et de. con
fiance, qui a la réputation dé régler les réolama 
tions promptement et libéralement.

Otrill Leaubin, G. Maitland Smith, 
Agents à Montréal.

REMERCIEMENTS^
14 LA CANADIENNE”

COMPAGNIE D’ASSURANCE SUR LA VIE
Bureaux: 114 rue St-Jacquea, Montreal

EN FACE DU BUREAU DE POSTE.

Montréal, 15 Janvier 1892.M, P. GARON,
Gérant “ La Canadienne,” •

Compagnie d’Assurance sur la Vie,
Monsieur, Montréal

Il me faltplalslr de constater quevotre compagnie, la seule provinclale/vient^e donnernne 
fols do plus la preuve do la mnalère prompte et équitable avec laquelle elle règle ses réclama­
tions, en mo payant, ce jour, la somme de mille piastres ($1,000) pour montant de la police No 79,
assurant la vie de feu mon epoux. • ---------------- ---------- ■ •

. (Signé), M, L. BRUNET,
(Veuve Pierre Brunet).

Argent è prêter sur première hypothèque. , '
Cette compagnie emploierait encore deux agents voyageurs et des agents locaux. Pour ces 

derniers, l’expérience njest pas absolument nécessaire. Sjadresser, personnellèment ou par lettre, 
’ pni 1 ' *au bureau principal, Montréal*

A BERTIN & CIE.
COLLECTION de factures, mémoires, comptes 

notes, billets, etc., etc., sous commission de 
2 ts 5 pour cont net pour tous frais. (Condi-

►'’““tiontrKpêclalefrpour le commerce de gros.) 
AVANCE^ de30à60pourc “‘‘ —‘ ’—_______ . : cent suri.

des bordereaux remis en collection.
ESCOMPTE au taux légal, de tout effet de 

commerce ou billet promlssoire, sous sol- 
■ vables signatures.
PRETS sur marchandises, valeurs, Immeubles, 

titres, etc.
ACHAT de marchandises en solde, créances, 

vieux stock, etc., etc.
VENTE ET ACHAT de fonds de commerce. 
REPRESENTATION commerciale et d’affaire. 
GERANCE d’immeubles et de succession. 
RENSEIGNEMENTS commerciaux.

DEPOTS—6 p % l’an d’intérêt bonnes 
garanties sont offertes bour les dé­
pôts d’argent qui sont disponi­
bles à -demande ; -et 8 à.10 ja. % 
pour dépôts à long termes fixés.

TRADUCTION. — Service spécial 
pour la traduction anglaise et fran­
çaise de touts documents judiciai­
res ou autres, annonces, réclames, 
correspondances, etc.

CONTENTIEUX.— Affaires litigieu­
ses,' poursuites ou défenses devant 
les cours de la province à des condi­
tions avantageuses. . .

L’Agence se charge: dérèglement et vérification de compte, liquidation de société, de fail­
lite, de succession ; convention de créanciers en vue d’arrangement ; correspondance, démar-UlU, UC DUlA/CflOiUU ■ WUVI.UUUU UU U1 CUUULIO VU 1 XXV U umuiftl/imaiw , witboyvMunuvv(
ches, rédaction d actes sous seing privé, travaux d’écriture et de comptabilité à orix ralsonna- 
ble. Télénhpnc 7248. ;____________i_____________________444 Lagauchetièro, Montréa

blanchis ou préparés, toujours en i

Cia di Téléphone Bell iu Ganaii
C. F. SISE, Président, 

CEO. W. MOSS, Vice-Prés.
C. P. SC LATER, Sec.-Trésorier.

... Cette Compagnie vendra ses instruments 
à des prix variant de 10 à 25 piastres le set. 
Ces instruments sont protégés par lès brevets 
que possède la compagnie, et les acquéreurs 
sont par conséquent à l’abri de contestations 
et pourront se servir des lignes principales 
aux prix des abonnés.

La compagnie prendra des arrangements 
pour relier les localités privées de commun! 
cations téléphoniques, avec le bureau do 

ihie le plus proche, ou encore cons­
truira des lignes privéeg .pour les individtu 

compagnies, pour relier leurs rêsf-ou les compagnies, pour 
deuces à leurs places d’affaires. Elle eat 
prête àmanufecturer toutes sortes d’appareils 
léectriques.

Pour détails complets s’adresser an bureau 
d* la Compagnie è Montréal.

GLACE PURE BREVETEE
Production naturelle an moyen d’ean filtrée par la DOMINION ICE CO, rne Ste 

~ ■ * Emilie a St Henri. ‘
LA DOMINION ICE COMPANY a résoiu victorieusement le problème de la production à 

bon marché de 4a glace pure, et sans danger pour la consommation. Elle est ptoauite à l’air 
libre, (voir la gravure), dans un bassin cimenté dont le fond est convert de sable nn, et qui re oit
d’un’flltre perfectionné nneean limpide et pnre^exempte de microbes, Bonmise à le congéla­
tion. Produire dans ces coa litions, la glace de la DOMINION ICE CO ne renferme aucnn germe
de maladif» ;les hôpitaux, les maisons de pensions, les hôtels, les restaurants, comme aussi les
maisons privées, d- à vont s’approvisionner 
‘ mil---------------- ----- -------- -

pensions, les noteis. les renaar 
• ae préférence, de glace pure, et 
S. LA DOMINION ICE CO a fai

éviter ainsi les mala­
dies résultant de l’usage de glace impure’. LA DOMINION ICE CO a fait ses preuves; elle a 
donné satisfaction au p-bli ; les médécins et le bureau d’Hygiène Provincial recommandent
articuUèreJiont sa glace pure dont les procédés de production sont protégés par des brevets, 
pnvoyes voe commandes immédiatement. __ J____J____ ___________ .... 2,9,16,23,38

Aux EPICIERS qui ont besoin d’une glace très pure, parce 
qne lés denrées qn’ils conservent dans leur réfrigérateur se 
détériorent si elles sont en contact avec nn air vicié on une 
odeur quelconque, la glace de là “ Dominion Ice Company ’ 
est celle qui se recommande d’eUe-méme, -

lit:-'.' : ÉÜ •v ïMihè
i

4-7.44.. few
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ARCHITECTES

B. P. Tiroir 509. Téléphoné 9321

Théo. Daoust '
_ (Ci-devant de Daoust & Gcndron)

Architecte et Evaluateur

162, Rue St-Jacques, Montreal 
. Bloc Barron.

2me étage. Elévateur.

A. PREFON TAINE
ARCHITECTE 

Successeur .de feu Victor Bourgeau 
12, PLACE D’ARMES 

MONTREAL

Perrault & Lesage
Ingénieurs Civils, Architectes, Arbitres 

et Evaluateurs
17i Cote de la Placé d’Armes, Montréal

Téléphone Bell No 1869—Téléphone Fédéral 838 
Spécialité : Evaluation pour Expropriation

R. Montbriand-
ARCHITECTE ET MESUREUR 

42, RUE ST-ANERE, 42
MONTRÉAL.

J. EMILE VARIER
{Ancien élève de P Ecole Polytechnique)

Ingénieur Civil et Arpenteur
No 107 RUE ST-JACQUES

En face du Carré de la Place d’Annea 
se charge de plans de ponts, aqueducs, égouts, 
de traces de ohemins de fer et routes d’arpen­
tages publies et particuliers, de demandes de 
brevets d’invention etc. • ' •

' Téléphone No 1800

J. H. LECLAIR
ARrKNTEUB, INGENIEUR ClVIL BT

Architecte

nbllos et priv
fection de Cadastres et Livres de vol. Chemins de fer Brevets d’invention et ne8de mmerce, etc.

No 73, Rue St-Jacques
4 MONTREAL

A.EONNIN&fl.MANN
Ingénieurs Civils, Architectes

AEW-YORK LIFE BUILDING
CHAMBRE 215

Téléphone Bell 1820

TRUOEi & DEMERS
Librairie et Papeterie

OBJETS
DE PIÉTÉ ET DE FANTAISIE

No 1611 RUE NOTRE - DAME
Objets do piété et de fanhdm* .

N. Y. PIANO C0.

PIANOS
Pianos américains montés dans 

hnLP£opIP8,ateUer8 2281110 St-Jacques, par d’ha- 
n,m Pl?ticien?,am6ricains et allemands, et plel- 
emont garantis, sont maintenant mis en vente 

Sa k $180,00, 8200.00 à 8250.C0 et au-dessus.
de beaucoup supérieurs aux 

Darrt .F10 vendus par les agents ou plutôt^L^^’Poltenrs qui les oflirentde porte en 
“ 168 V°ir 0U de'

N. Y, PIANO CO.

AÇENTS D’IMMEUBLES

LACHLAN MACKAY
BATISSE DU^rtlMPLE

No 188 ST-JACQUES.

R K, THOMAS
Agent d’Immenbles, 

d’Assurâmes et de Placements,
30 de ST* JE AN

Bâtisse Waddell,
Coin nia Notre-Dame, MON TRE AL.

Téléphone No. 699.
Prenez l’ascenseur.

CH. HOLLAND
' VENTE El ACHAT. •'

J. Cradock S mpson & Oie
AGENTS D'IMMEUBLES ET-DE FINANCES — -

OFFRENT EN VENTE—Résidences de première classe ; bonnes maisons 
propriétés commerciales et magnifiques lots à bâtir. . ■

OFFRENT A LOUER—Maisons meublées, maisons non meublées'et Magasins 
FONT DES PRETS sur bonnes hypothèques à des talix d'intérêt très bas. 
ASSURENT les risques de tout genre dans les Compagnies de premier ordre 
ADMINISTRENT LES PROPRIETES pour les propriétaires ou fidéicom­

missaires, au mieux de leurs intérêts.
VENTE D’IMMEUBLES A L’ENCAN, tous les quinze jours, le-MfiRCRBDi.

Bâtisse de l’Assurance la Citoyenne
81. RUE ST-JACQUES, MONTREAL '

REVUE IMMOBILIERE

SUR COMMISSION

249, rue St - Jacques

H. A. MILLER
Reinttes deMaisons,dEnseignes 

et.de Rideaux
Tapissier et Décorateur, Doreur, Vitrier, 

Imitateur, Blanchisseur, etc.

1996 RUE STE-CATHERINE, MONTREAL
Résidence, 95 rue Jacqnes Cartier.

R. GOHIER & FILS
AGENTS D IMMEUBLES ET DE FINANCES

Evaluateurs et Règlements des Pertes' 
causés par les Incendies

Prêts d’Argent sur Hypothèque

Bureau No. 4 rue St-Laurent, Montréal
(Coin de la rue Craig)

Bell Telephone'7067 Ohambro No. I

J. H. HORSFALL & O
138 Rue Windsor, Montreal

Seuls fabricants des

Cabinets.Autpmatioues de Sûreté 
nour l’Huile, de Sharp.

Ayapt fabriqué 
tous ces cabinets 
dopuis leur intro 
duction au Canada 
pour la Oil Cabinet 
and Novelty Co., 
pour la Canadian 
Oil Cabinet Co. et 
plus tard pour la 
McLaren Mfg .Co., 
nous sommes en 
mesure de faire des 
cabinets de tous 
genres pour conte­
nir toutes sortes 
d’huiles, pour les 
épiciers, machinis­
tes, fonderies, ba­
teaux à vapeur, et 
toute autre boutl 

que où 1 on emploie dej’huile.
Cabinets faits sur commando, ajustés tout 

pace et snr toutes dimensions donnés, à hune 
gère avance sur les prix réguliers.

A B. LAFRENIERE & CIE

Horlogers, Bÿontiers et Opticiens
Horloger de la maison Beauchamp pen 

dont les derniers quinze ans

No 1686 rue Sainte - Catherine
(2me port me St-Denis, Montréal.

Montréal, 14 avril 1892.
La liste des enrégistrements que nous 

donnons cette semaine, est longue et 
importante ; la plus grande partie des 
transactions qui s’y trouvent portées à 
la connaissance du public ont eu lieu 
lieu en mars dernier et quelques unes 
en avril ; c’est donc tout de l’actualité 
la plus récente et il n’est pas de meil­
leure preuve que la demande pour pro­
priétés foncières a été ausBÎ active ce 
printemps, sinon plus que le printemps 
dernier.

Et en examinant de près plusieurs de 
ces ventes, on découvre que les ven­
deurs actuels n’ont acquis que depuis 
quelques mois et toùs revendent avec 
un bénéfice plus ou moins important.

L’activité s’étend à tous les quartiers 
—même au quartier St-Anne qui, d’or­
dinaire, reste si paisible et où la pro­
priété change si peu souvent de mains ; 
mais les quartiers St-Laurent et St-An 
toine tiennent la tête de la liste. La ré­
gion qui s’étend de la rue Ontario à 
l’Avenue des Pins, dans le quartier St-
Laurent, change d’aspect à vue d’œil 
et se couvre de constructions jplendi 
dés. _

Les iota à bâtir ont rapporté les prix 
suivants •

Ville : Le pied.
;ue Berri (en haut)............................... 30c.
ue des Erables...................................... 25c.

Rue Montana.....................i................. 18c.
Avenue Laval.......................................  93c.
Avenue du Parc.................................... 85c.
Rue Forfar............................................... 20c.
Rue Bourgeois..............................     20c.
Rue Drolet (St-J.-B.)............................. 27c.
Rue Rachel...'.'........................................ 20c.
Rue Rushbrsoke..................................... 20c.

Maisonneuve :
Avenue Letourneux............................... 16c.

St-ffenri :
Rue Notre-Dame..................................... 19c.
Montreal Junction
Avenue Hillevieux.................................. 10 je

• Voici les totaux des prix de vente par 
quartiers •
Quartier Ste-Marie....................... $ 9,950.00

“ St-Jacques........................ 12,610.00
“ St-Louis............................. 18,805.30
“ St-Laurent....................... 54,929.70
“ St-Antoine........................ 68,550.00
*• St-Anne.............................. 7.683.52
“ St-Jeau-Baptiste—.......... 17,500.00
•' St-Gabriel.......................... 3,579.60
“ Hochelaga........... ,....... 4,600.00

Maisonneuve............. ................... 800.00
Côte St Louis............................... - 3.712.20
Mile End..„................................... 9.060.40
Ste Cunégonde............................ 5,400.00
St Henri.......................................  3,425.00
C6te St Antoine......................... 10,000.00
Montréal Junction........................ 1,328,00

Total.....................................  $ 231,133.72
Semaine précédente................... 254,963.35
Ventes antérieures..................... 3,554,979.99

Depuis le 1er janvier.................  $4,041,077 06

Semaine correspondante 1891... $ 190,081.12
« “ 1890... 203.231.39
“ “ 1889.... 126^387.71
“ “ . 1888... 217,233.64

A la môme date 1891.................  4,614,792.04
“ 1890   2,818,355.77

, “ 1889 ................. 2,754,685 09
11 1888.................. 2,379,218.16

Les prêts hypothécaires prennent 
aussi'de l’importance et de gros em- 
pruntsontétéfalts-qui-paraisaentdes-- 
tinés à la construction.
Jüaiail_y_en étencore- plusieurs dont 

la destination est évidemment le com­
merce. Les taux sont stationnaires. 
Trois prêts portent 6 p. c. pour des 
sommes de $2,000, $2f,OÛO.et $85,000 
respectivement; sept portent 6J potr 
des sommes de $600, $3,000, $3,600, $6,­
000, $6,000, $12,600 et $16,000. Les au-
sont â 66j, 7 et 8 p.c.________

Voici les totaux des prêts par catégo­
ries de prêteurs :
-Compagnies de-Prôts 
Assurances,

15,880

Autres corporations.
Successions..............
Particuliers..............

7,300
40,800
91,841

.Total1 ............................................ 156,821
Semaine précédente................ ............... 102 625”
Semaines antérieures. 1,272*041

Depuis le lerjanvier.....................$ 1,630,487

Semaine Correspondante 1891...$ 106,692
“ *’ 1890... 100,950

“ 1889... 76,678
“ 1888... 46,580

A la môme date de 1891..... ."......$ 2,827,372
------“-----------“ 1880..................... 1,347,513“

1889;............ 1,177,681
“ 188*.............. 1,404,075

TENTES ENREGISTREES
Péndant la semaine terminée 

le O Avril 1802.
MONTREAL EST
QUARTIER 8TE-MARIE 

Rue Champlain, lot 1090, quartier 
Ste-Marie, terrain mesurant 4120 p. en 
superficie, maison en bois et brique, No 
245 rue Champlain, vendu par Joseph 
Moreau à Daraase Dumont ; prix 
$2,800. &

Rue Dufresne, lot 1359-33, quartier 
Ste-Marie, terrain mesurant 3000 p. en 
superficie, maison Nos 184 à 190 rue 
Dufresne, vendu par Théophile Leclerc 
à Régis Paquette ; prix 

Rue Fullum, p. du lot 1671, quartier 
Ste-Marie, terrain mesurant 0600 p. en 
superficie, maison Nos 60 à 68 rue Ful­
lum, vendu par Frs-Xavier Chartrain 
alias Chartrand à Louise Chartrain, 
épouse de Fra Falkner ; prix $4,850.

Rue Poupart, lot 1381-c, quartier Ste- 
Marie, avec lots 169-35 et 36, Hochelaga, 
vendus par Edmond Ricard & Joseph 
Louis Barré ; prix $2,300.

QUARTIER ST-JACQUES 
Rue Rivard, p. des lots 1202-92 et KJ, 

quartier St-Jacques, terrain mesurant 
26x73.3, maison No 33 rue Rivard, ven­
du par William Dorion À Joseph Dom- 
pbouse ; prix $900.00.

Avenu Chambly, lots 1084-1 à 12 d, p. 
non-subdivisée. quartier St-Jacques, 
terrain avec maisons Nos 1 à 22 avenue 
Chambly, 294 à 300 rue Visitation et 
326 à 331 rue Beaudry, vendu par Da- 
mase Parizeau, curateur à,The Sun



LE nos COUSANT.

I ARGENT A PRETER
k’jvin tout temps, sur propriété de cité de pre-

St-Laurent, terrain mesurant 22.6x08. 
maison No 93 rue Mance, vendu par | 
Elenor JE. Ibbottson et autres à John

miire classe. Intérêt peu élevé et condi- -Scanlan:-prix4.900.
. tions tris faciles pour remboursement,

êüliSun Life Assurance Company
«F CANADA '

ï; R. MACAULAY, Directeur-Gérant,
’ . 1706 rue Notre-Dame, Montréal.

Revenu.
WM; '

Actif.

m
W)'M: ~~T

920,174151 - 2,885,571.44 
Polie» sans condition.

Assurance 
sur la vie 

en vigueur 
19,436,961 A4

I

- ; Life Insurance Co ; prix quittancé d’o" 
’ r bligations.
Il Rue Berri, lot 1203-21, quartier St-

Jacques, terrain mesurant 20x82.6 va-
cant, vendu par Arthur Caron à Wil-

-Rue Hutchison, lot 44-176, quartier 
St-Laurent, terrain mesurant 23 x 85, 
maison No 03 rue Hutchison, v^ndu 
par Alfred Turner à Ferdinand Cross ; 
prix $6,050.

Rue Mance, p. du lot 76-2, quartier 
| St-Laurent, terrain mesurant 25x90.3, 
maison Nos 56-58 rue Mance, vendu par 
John B. Hutchison à Joseph Bemrose; 
prix non spécifié.

Avenue du Parc, lot 44-11, 12 et 13, 
quartier St-Laurent, terrain mesurant 
3920 p. en superficie chacun, maisons 
Nos 63 à 57 avenue du Parc, vendu par 
Richard Lamb à Charlotte Craven, 
épouse de Alfred Benn ; prix $24,000.

William Smith ; prix $600.88, (retro­
cession.

Rue Bourgeois, p. du lot 175, quartier 
Ste-Anne, terrain 21x90, vacant, vendu 
William Smith à The Montreal Mort­
gage Co. ; prix $570.

Rue Favatd, p. du lot 281a, quartier 
Ste-Anne, terrain mesurant 24.6x48, 
magasin, maison en brique, No. 29 rue 
Favard, vendu par Mme S, W. Cutb- 
bert à The People MutuaifBuildg Socie- 
tÿ ; prix $3,000.

Rue‘Bourgeoisrp. du lot 174, quartier 
Ste-Anne, terrain mesurant 25.6x90, 
maison en construction, vendu par

à The

CÔTE 8T-LOUI8
Rué des Carrières, lot 242, Côte St- 

Louis, terrain mesurant 33x817

Sarah et Mary Ann Greatrix 
Montreal Loan and Mortgage Co. ; prix 
$1,200. - .

HOOHELAGA
2ÜART-IER-8T—Jï

I 01. 48-5, p. de 44-62 et 48-4, quartier St- 
Laurent, 3 terrains mesurant ensemble

liam alias Guillaume Dion ; prix $510.
Rue dès Erables, lot 1207-116 et 117,

B quartier St-Jacques, terrain mesurant I ^"^nVupêrîteieviicanL'.vendu par I 
1 I l’hon. Siméon Pagnuelo à Henry W.

Raphael ; prix $5,079.70.
MONTREAL OUEST.

■ à Anthime Guénette : prix $1,200.
Rue St-Danis, lots 1202-4, quartier St- 

gjjj,-.-; Jacques, terrain mesurant 25x95 va­
® cant, vendu-par Mme Joseph Vincent
Il & Ovila Charpentier ; prix $1,900.
|ï, Rue Mentana, lot 1207-134 et 136,
~ - quartier St-Jacques, terrainsTnesurant 
- : 24x94 chacun vacant,, vendu par Siméon 
: . Larâmée Poirier, Bessette et Oie ;
f. prix $800.------ . • •

Rue des Erables lot 1207-91, quartier

QUARTIER 8T-ANTOINE 
Rue Dorchester, p.du lot 1607-1,quar- 

tier St-Antoine, terrain mesurant 28.8

Rue Drolet, lot 15-705 à 768, quartier 
St-Jean-Baptiste, terrain mesurant 20 
x72 chacun, maison en bois et brique. 
Nos. 372 à 886 rue Drolet, vendu par 
Louis Barré à Hormidas Boudreau 
épse de Jos Levêsque ; prix $5,600.

Rue Ranguinet, lot 15-908, quartier 
St-J.-Bte., terrain mesurant 20 x 70, 
maison en bois et briqne, No. 656 rue 
îanguinet, vendupar-Dieudonné J li­

en front, 25.5 en arrière x 84 avecjnai- teau à Lambert Lavigne ; prix $1,700.

1|V cant, vendu par Charles Giroux à Ana-
St-Jacques, (terrain mesurant 24x94, va-

W tôle Gosselin ; prix $300.
0—~Rue~Atnherst, lt>tlÏ60, quartier Mt-

son à façade en pierre, No. 941 rue Dor- 
j cheater,vendu par FrankW.Newcoman 
à James O. Cameron ; prix $3,400, (ré* 
méré)»

Rue Dorchester, p. des lots 1507-1 et 
2, quaftiqr St-Antoine, terrain mesu­
rant 22.10x84. maison en pierre

enJacques, terrain mesurant 3244 p,
!•' , superficie, maison No 388 rue Amherst

et 1283 et 1285 rue Ontario, vendu-avec
; (un lot au quartier Ste-A£rie)'par Wm 
i ét Annie McIntosh à Alphonse Vali- 

quette ; prix 7,000. ‘

m

QUARTIER BT-LOUI8
Avenue Laval, lots 902-10 et p. de 17, 

quartier St-Louis, terrain mesürant 
30x72, vendu par Wm Fahey à Alexan­
dre Hogue : prix 1,973.30.

; Avenue Laval, lots 902-17, 18 et 19. 
-quartier St-Louis, terrain mesurant 30 
, x72 vacant, vendu par Wm Fahey à 
Joseph Hogue ; prix $2,016. 

y Avenue Laval, p. des lots 902-19 et 20, 
quartier St-Louis, terrain mesurant 30

I que, No. 939 rue Dorchester, vendu par 
George W.,MpFrissôn à James C. Ca­
meron ; prix $2,000.00, (réméré).

Rue Dorchester, p. des lots 1607-1 et 
| 2, quartier St-Antoine, terrain mesu- 
surant 5Ô.’0 en. front, 48 en.arrièré x 84, 
avec maison en. pierre et brique, Nop.
939 et 941 rue Dorchester, vendu par

x72 vacant, vendu par Wm Fahey à
Noé Leclerc ; prix $2,016.

Rue Grothé, lot’ 667, quartier St- 
Loùld, terrain mesurant 1937 p. en su- 

maison Nos 6 et 8 rue Grothé, | 
vendu par Toussaint Décarie à Alphon­
se Piché ; prix $2,7007 *..... •

Rue St-Dominique, lots 1049-12 et 13, 
quartier St-Louis, terrain mesurant 20. 
3x67 chacun, maisons en bois et brique, 
Nos 589 à 595 rue St-Dominique, vendu 
par Elizabeth de Mojl Berczy à Louis 
Meunier ; prix $4,600. -

Rue Vitré, lot 72, quartier St-Louis, 
terrain mesurant 962 p. en superficie, 
maison No 101 rue Vitré, vendu par 
Horace Tassé à Marie E. E: Tassé, épse 
de Jos O. E. Marceau ; prix $500 (droits

James O. Cameron & The Montreal 
Loan Mortgage Co. ; prix $5,800.

Rue des Jurés, lot 1070, quartier St- 
Antoine, terrain mesurant 3270 pieds 
en superficie, maison No.|81 rue des Ju­
rés, vendu par Margaret Burke et au­
tres à Brodie et Harvie ; prix $5,000;

Rue Drummond, p. du lot 1759-16* 
quartier St-Antoine, terrain mesurant 
«M40, maison en pierre et brique, No. 
239 rue Drummond, vendu par David 
Yullé.à Alexander W*. Morris; prix 
$27,500. "

Rue Albert, lots 179-9-10 et 11, quar­
tier St-Antoine, terrain mesurant 18x 
10 chacun, 3 maisons en bois et brique, 
No 490 à 600 rue Albert,vendu par Chs. 
O. Casey à Anthony Byron ; prix

Successifs).
. : Rue Vitré, lot 44, quartier St-Louis,

, terrain mesurant 3375 p. en superficie, 
Hmaison en brique, Nos 70 et 78 rue Vi­

tré, vendu par Sophie Bissonnette à 
|§!y\ Joséphine A. A. Stodart, épouse de 

Alfred Rambau ; prix $5,100.
—QUARTIER ST-LAURENT ‘

w
PP

Rue St-Urbain, p. du lot 672, quartier 
St-Laurent, terrain mesurant environ 
13000 p. en superficie, maison No 84 rue 
St-Ûrbaln. vendu par W. A. Çaldwell, 
és-qu&l. à Alexander Walker ; prix 
$13,600.

| ; 7 Rue Mahce, p. du lot 169-42, quartier
V.: ; . . .IfigMv . ' •

Rue Bishop'. p. du lot 1578-21, quar­
tier, St-Antoine, terrain mesurant 19x 
100, maison en pierre et brique, No. 27 
rue Bishop, vendu par Mme (Robert N. 
Scott à Olivia Jane Ross épse de Alony 
Chas. Mathew ; prix $7,850. '

Rue Université, p. du lot 1822-8,quar- 
tier St-Antoine, terrain mesurant 25x 
88, maisomen pierre et brique, No. 279 
rue Université, veudu par Mme Alfred 
Benn à Wilson et Frost ; prix $11,000.

"* • QUARTIER 8TE-ANNE
• Rue forfar,lot 357,quarti6r Ste-Anne,

• terrain mesurant 25x94, vacant, vendu 
par McDonald McDonald à Robert Do­
ran ; prix $460.

Rue Bourgeois, lots 176 et 177 et p.de 
178, quartier Ste-Anne, terrain mesu­
rant 106.9x90, vacant, vendu par Wil­
liam Smith à The- Montreal Loan and 
Mortgage Co. ; prix $1840.64.

Rue Bourgeois, p. du lot 175, quartier 
Ste-Anne, terrain mesurant 24x90, va- 
tant, vendu par Thomas E. Moore à

Rue des Erables, lots 10-140 et 141, 
quartier St-J.-Bte., terrain mesurant 
24x94 chacun, maison en bois, No. 396 
rue des Erables, vendu par Mme veuve 
Ed Dupuy ès-qualité à Tréfilé Desro­
chers ; prix $1,000. ________

| Rue~Drùlet,Tot8 l£v075 à 688, quartier | 
St-J.-Bte., terrain mesurant 20x72 cha­
cun, vacants, vendu par Alphonse Da­
vid et autres à Eusèbe Roy ; prix $5,­
500. ' ’

Rue Rachel, lots 8-62 et 63. quartier 
St-J.-Bte., terrain mesurant 25x80 cha­
cun, vacants, vendu par Laurent Morin 
à The Montreal Loan and Mortgage Co. 
prix $800. ..

Avenue Laval, lots 15-1130 et 1131, 
quartier St-J.-Bte., terrains mesurant 
20x70, chacun, maison en bois et brique, 
Nos. 626 à 632 Avenue Laval, vendu par 
Mme. J. B. Larin, à George Bertrand ; 
prix $3,000. ^

QUARTIER 8T-GABRIEL
Rue Rushbrooke, lot 3296, quartier 

St-Gabriel, terrain mesurant 2398 p. en 
superficie, vacant, vendu par Madame 
Martin Honan, à Oharles Roux ; prix, 
$479.60.

Rue du Grand Tronc, lot 2917, quar­
tier St-Gabriel, terrain mesurant 42x 
1126, maison nouvellement construite, 
vendu par Pierre F. Cantare, à The 
Montreal Loan et Mortgage Co. prix 
$2500.

Rue Centre, p. du lot 2520, quartier 
St-Gabriel, terrain mesurant 62x70, 
maison Nos. 604 et 606, rue Centre, ven­
du par J. O. Perras, à Hippolyte Cha­
bot ; prix $600 (rétrocession).

QUARTIER HOCHELAGA 
Rue Poupart, lots 169-35 et 36, quar­

tier Hochelaga, terrain mesurant 52x90 
maison Nos. 251 à 255, rue Poupart, 
vendus avec d’autre propriétés par 
Alexandre Lapalme, à Edmond Ricard, 
prix $2300.

Rue Poupart, lots 169-35 et 36, quar­
tier Hochelaga, terrain mesurant 52x 
90, maison Nos. 251 à 255, rue Poupart, 
vendus avec d’autres propriétés ' par 
Edmond Ricard, à Joseph Louis Barré, 
prix $2,300. . ,
-r MAI80NNEUVE .

Avenue Létourneux, • lots 8-62 et 63 
maisonneuve, terrains mesurant 25x 
100 chacun, vacante, vendu pap L. M. 
Carpenter, à The Montreal' Loan et 
Mortgagne Co. prix

maison
en bois, No; 126 rue des Carrière, ven­
du par Orner Bélanger, à Charles Mo- 
nette ; prix $1700.

Rue Drolet, p. du lot 194 Côte St- 
Louis, terrain mesurant 40x75, vendu 
par Dominique Roberge, à Hubert 
Gratton ; prix $730.

Rue Fortin ou Palais, p. du lot 168-2 
Côte St-Louis, terrain mesurant 6226 
pieds en superficie, vendu par Mme. H. 
Chandler, à la ville de la Côte St-Louis ;
prix $1282.20. ---------- —’--------

MILE-END

Avenue Mont-Royal, lot 122, Mile. 
End, terrain mesurant 35x61, maison 

is Nos. 135 à-139rA.venue-Mont 
Royal, vendu par Joseph Fournier, à 
Frs. Xavier Lavallée ; prix $2500.

Hue Robin, p. du lot H6, Mile-End 
terrain mesurant 23.0x164, avec bâtisse 
vendu par J. Bte. Deslongchamps, à 
la corporation de St-Louis du Mile-End 
prix $4560.

Rue Robin, p— du lot 145, Mile-End, 
terrain mesurant 14.5x164, avec bâtisse, 
vendu par Wilfrid Crevier. à la corpo­
ration ; prix 1050. __ , ■ .

Rué Robin, p. du lot 168-2, Mile-End, 
terrain mesurant 4280 p. en superficie, 
vendu par Mme H. Chandler, à la cor­
poration ; prix $950.40,

8TE-CUNÉG0NDE
Rue Notre-Dame, p. du lot, 623 et 

628)Ste-Ounégonderterraln~me8urant 
44.8x90, maison Nos. 3289 à 3293, rue 
Notre-Dame, vendu par Alfred Fau- 
teux, à Ovide Mailloux ; prix $5.700.

.. . BT-HENRI
Rue St-AugustiD, lot 2131, St-Henri, 

terrain mesurant22x90, maison en. bois, 
No 49 rue St-Augustin^ vendu par Isi­
dore D urocher et son épouse à Joachim 
I. Dumont ; prix $400. -

Rué -Beaudoin, lot 1722,84, St-Henri, 
terrain mesurant 24x92 vacant, vendu 
par Pierre Beaudoin à Isidore Jodoin ;
prix $350,______ _______7----------- - •

Rue Gareau, lot 1705-33, St-flenri,
terrain mesurant 24x73, maison en bois 
No 156 rue Gareau, vendu par Jos Trem­
blay dit Desrosiers à Emery Dault ; 
prix $800.

Rue Gareau. lot 1705-53, St-Henri, 
terrain mesurant 24x73, maison en bois 
No 212 rue Gareau, vendu par Bamabë 
Hogue à Théophile Migneron, Benja­
min Gohier et autres ; prixl,050.

Rue Notre-Dame, lot 1722-77, St-Hen­
ri, terrain mesurant 22 x 100 vacant, 
vendu par Pierre Beaudoin à Louis 
Ratto ; prix $425.

Rue Beaudoin, lot 1722-60, St-Henri, 
terrain mesurant 24x96 vacant, vendu 
par Pierre Beaudoin à Moïse Lamou- 
reux ; prix $400.

COTE ST-ANTOINE
Avenue Hillside, p. du lot 1411, Côte 

St-Antoine, terrain mesurant 29730 p. 
en superficie, villa en pierre (Oaklande) 
vendue par Thomas Moodie et autres 
â James Elliott ; prix $10,000.

MONTREAL JUNCTION
Avenue HUI view, lots 140 497 et 498 

Montreal Junction .terrains mesurant 
50x126 chacun, vacants, vendu par 
John J. Cook à Peter E. F. Thouret ; 
prix $1,328.

Prenoveau, Tureot & Martineau 
COHTRACTETJRS :

1407 Rue BERRI, Montréal
Bell Telephone 6915.

-J
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dont celle du coin de la rue Burnside, avec 
les deux belles maisons à façade en pierre 

, Nos. 52 et 54 Avenuo_du Collège McGill—

A VENDRE
■ ______ \ '

C’est une magnifique occ asion.qui s’offre de 
I réorganiser une magnifique propriété centrale ' 
pour résidences à un prix très modéré. Pour 

i détails, s’adresser au bureau.

[PROPRIETES!
A VENDRE

E. R. Gareau

Rue Saint-Denis, près dé la rue
RUE NOTRE-DAME

Un terrain de 22,000 pieds, avec 154. pieds
« Mignonne, une grande maison en I (Je front sur la rue Notre-Dame, presqu’cn 

pierre de taille à 2 logements. I face de la rue Moreau et une profondeur d’cn- 
Rue Saint-Denis, entre les ruesd viron 150 pieds jusqu’è la ligne des quais. 

Mignonne et Ontario, trois maisons I U y a une bonne maison en pierre è 2 étages
* . 1 J *11 \   . '1 .. 1 I hlon /tAnflfonîln nnnA nnnnan»! 4 « «b ^ .. OP 5

R. K. THOMAS,
30 Rue St-Jean

l AGENT D'IMMEUBLES ET 
PRETS D'ARGENT '

1586)4 Rue NOTRE-DAME
1 Vis-à-vis lo Palais de Justiœ.

$42 000 —1Notre-Dame, bloc.

en pierre de taille à un logement, bien construite, avec appareil de chaufTage à $26,500 “Martin ‘logements?1'
avect écurie, etc. ;------ -— I l'eau chaude et bonnes dépendances sur lo | Mr nÂÀ-Ruo St-Urhiùn ! «n haut. ira™. !

Lagauchetière et Dorchester, une 
maison en pierre, à trois logements. 

Rue Berri, entre les rues Lagau-

chaujjlo«t bonnes dépendances 
nord-e

I vacant sera vendu à part si on le désire.

J49KAAO—Ruo St-Urbaln ; en haut, logo
Rue Saint-Denis, entre les rues Icoin nord'est de la pr0I>riét6- Le terrain 1 monts-

| OFFRE EN VENTE propriétés 
de ville et de campagne.

A LOUER, magasins et maisons 
privées.

PRETS D’ARGENT sur première 
hypothèque à 5 o[o.

LOCATION de MAISONS, atteh-'

i 491 CDD —Ruo Sto-Catherino, Est, magasin : 
go louo $2,300. .

bue ONTARIO 418 /iOD —Coin Hos ruos Ontario ot Borri ;
<jmagasins ot logomonts se loue | 

Un bloe de trois maisons, contenant six | .________ SLf"

tion particulière donnée à cette 
| branche. .

Téléphone Bell 2940,

.-.'-AV-,

chetière et Dorchester, une maison 
en pierre, un seul logement.

Rue Saint-Hubert, entre les rues 
Dorchester et Sainte-Cathdrine, une 
maison en pierre, un seul logement.

Rue Saint-Hubert, entre les rues 
Mignonne et Ontario, une maison 
en pierre, un seul logement.

Rue Albina, sur le Carré Saint- 
Louis,_un_cottage eu pierre.

logements, près de la rue Bloury ; donnant 
un loyer annuel de $1,400. Excellcnt'place- 
ment, les maisons se louent toujours bien à 
une bonne classe de locataires.

AVENUE DU PARC

Audessus de la rue Milton, un bloc bien 
I situé de maisons à façade en pierre, en bon 
état, donnant un bon revenu. Prix $5,750 

| chacune.
BUE PANET

418 nnn -Cofn dos ruos St-Jacquos ot St- 
{.Martin: magasins et logomonts.

41 B flDD-Uue Notre-Dame; .magasins ot I 
logomonts. I

$14,000 —Rue St-Lauront ; magasins.

$10,000 —I*uo Nazareth ; entrepôt.

4Q nnn-Coin don ruos Sto-Genoviève et La- iÇW.UUD tour ; maisons.
$ 9,0 0 0 —Pr°Priétè à Outromont. •

$8,500 “Ruo Dubord: résidence.

L'ECONOMISTE FRANÇAIS
Sommaire de la livraison du 

12 man 1892.

, _ _ , . Un lot de 80x80 pieds, à 75 pieds de la rue
Rue Cberner»2 cottages eu pierre. I Craig, avec line bâtisse en brique solide à 2 
Rue Sangumet,, près du Carré I étages et trois ailes en hrique solide pouvant

=Rue Notre-Dame ; magasin et logo 
ment. -

PARTIE ÉCONOMIQUE 
Leur majestés les syndicats ; le droit 

civil et le droit pénal, p. 886.
Les formalités vexatoires des impôts 

indirectes, p. ,r’“
L’enfance abandonnée ou coupable. 

,000~IlUi° Ste-Marguerito ; bâtisses en I les moyens de lui venir en aide, p. 889.

Saint-Louis, “2 maison en pierre de I servir à une institution ou une manufacture. I $7,000 on1pifrreFamlUe : mtü80n à façad01 coloniesang°ai3rd*ExTrême.0rientet
RUE RACHEL2 logements chacune.

Rue Drolet, près du Carré Saint- I Un block de logements à façade en pierre, 
Louis, Un Cottage en pierre I contenant 6 logements, faisant face au parc

Rue Sanguinet, coin-- de la rue I Logan. Eau froide et eau chaude à tous les 
Lagauchetière,“une maison en bri I étages ; gaz, etc., hangars et écuries 
que solide. * I bue st-denis

Rues Notre-Dame (partie Est), I Maison à deux côtés de 25x40 sur un lot de

$7,000 aiïonge^Utch*80n ’ 00ttage avec I le recrutement de leurs fonctionnaires,
44 400 —Ru0 St-Domlnlquo ; doux maisons I P'

’ en brique à logement. Le socialisme d’Etat et des finances
$,(10.0 GrQYe ' logcmont —|-publique8rpr3&2r
49 500 —^ue St-Louis; maison à façade on I Lettre du Japon : projet de création 

pierre. d’une grande ufiine de l’Etat pour la fa-
$2,500 “Ruo st'UrbttiQ = Dlal80nà2i étttge8' brication du fer à l’usage de l’armée, de

Parthen&is, .Laval, Sanguinet, Dro- I 130 pieds sur la meilleure partie de la rue ; I $2,500“en^Torro*1 ®rovo: cottago ^ fuçado I la marine etc. ; p. 393. Lettre d’Angle-
let, Rivard, Berri, Dufferin, Saint- en boa état et bien loùéc- Prix S7’°°°- 00-5hSrue Oadioux : trois cotta- îf™ : 'e, àMdende semestriel déjà

’ ’ ’ * 1 gos on brique. | Banque d’Angleterre ; la baisse de prixDominique, Gain, Déséry, Ontario, 
etc., magasins et maisons en bois 
lambrissés en brique, depuis $500 
en montant.

TERRAINS A VENDRE
Rue Lagauchetière, près de la rue Saint-

Constant, et près de la rue Jacques-Cartier. 
~ - s-D ' ' ---------------Rue Notre-Dame, près duPont C. P. Ry. 
Rue Sherbrooke, près delà rue St-Hubert. 
Rue 8aint Denis, près du Carré St-Louis. 
Rue Laval, près de la rue Sherbrooke.
Rue Saint Urbain, près de la rue Rachel.
Terrains à j’arpent,'à Hochelaga sur la me 

Ontario, dans le naut de la rue Saint Denis,..........  va 1*uo 10 uaut vavj 1a lue umut l/cuioj

. a rue Rachel, au Mile End, à Outre­
mont, à Saint Henri; à |la Côte Saint Paulj
Côte Visitation; Saint Laurent.______ '

Argent à Ipréter à 5J et 6 p.c. suivant les 
garanties. • '

B. L. de mam
85 rue St-Jacques

BUB ST-HIPPOLTTB

Petite propriété lambrissée en brique sur 
| fondation en pierre ; en bon ordre et bien 
loué. Prix $2,000.

eue st-làübent

Block de bâtisses sur un lot de 71x84 avec 
l'usage d’un passage jusqu’à là- rue St- 
Dominique; Comprenant un magasin en bri­
que avec logement audessus, deux côtés de - 
maisons en brique et une maison en bois, 
loyer annuel dépassant $900 doit sûrement 
augmenter de valeur.

BUE CHAUSSÉE

Un terrain de 40x100. Prix $500 seule­
ment.

Cbadook Simpson & Gib_
Agent d’immeubles et 

Eucanteurs d’immeubles 
181 me St. Jacques.

000 —^ue R°y 5 cottage on briqne.

$2 000“Ruo vlsltatlon ! logement on brl-1 

$ 1 300 —^u0 Pnntaléon ; doux maisons.

$50,000 à prêter.
Lots à bâtir, à vendre. Assurances, adminls- 

trationjrdB'Buecsætonsr- ...... : — : ~
B. K. THOMAS,

Agent d’Immoublos,
30 rue St-Jean, 

Montréal.

JA

du métal blanc, etc., p. 395.
Le dégrèvement de la grande vitesse 

dans les compagnies de chemins de fer. 
p. 397. .

Revue économique, p. 398. (
Nouvelles d’outre-mer : République 

Argentine, République Orientale, Bré­
sil,'t>; 898t .............* - —----------- ■-------

PARTIE COMMERCIALE 
Revue générale, p. 399. — Sacres, p. 

400.— Prix courant des métaux, sur la 
place de Paris, p. 401. —Correspondan­
ces particulières : Lyon, Bordeaux, 
Marseille, le Havre, p. 402.

REVUE IMMOBILIÈRE
Yne propriété, No. 235 rue Pan . Adjudications et ventes amiables de 

taléon, quartier St Jean-Baptiste, torraiM et de con8fcruction8 à Paris et

Propriétés à Vendre
A Vente Privée

Par J, Cradock Simpson & Cie
BUB 8T-UBBAIN

. Une grande maison en brique solide avec 
cuisine en allonge, en bon état, à cinq mi 
nutes du bureau de po3te. Prix $4,200.

BUB CADIEUX

Cottage comfortable en briqne, 9 chambres, 
en bon état, murs peints à l’huile, manteaux 
de cheminées en marbre, tuyaux à gaz par­
tout. Prix $2,100 seulement.

Bue de salabebry

Près de la rue Craig, bâtisse en brique 
solide de 119x89 pouvant servir à tons usages 
qui demandent une bâtisse solide et vaste.

AVENUE DU COLLEGE MCGILL. «?
Un lot de façade de choix comprenant en 

tout 235 pieds de façade sur l’Avenue du 
Collège Mcfeill, avec une profondeur de 100 
pieda bornée par une ruelle. Trois maisons,

Alphonse LaBadie
15, rue St-Lambert

MONTREAL

Agent d1 Immeubles,
Assurance,

Prêts et Collections.

maison en bois et brique, neuves, à I dans ie département de la Seine, p. 402. 
4 logements ; terrain 54 x 90.

S’adresser à G. St-Pierre,
Epicier, 15 St-Louis,

Montréal

Attention particulière donnée à l’admi­
nistration de succession, la location de 
maisons et la collec|ion des loyers. 

Téléphone Fédéral, 885. B. B. P. 1036.1 
Avec MM. LaBadie A LaBadie, Notaires.

GÛIMOND A BROSSEAU
! AGENTS D'IMMEUBLES ET EVALUATEURS |

1562 Rue Notre-Dame
< (En face du Palais do Justiço)

A VENDRE A BON MARCHE

A VENDRE
' Plusieurs maisons et pâtés des maisons sur 
les rues St-Dominique, St-Constant, St-Chris- 
tophe, St-André, Cadieux, Berri, Rivard, Dro-1 tugal,—Valeurs diverses.—Compagnie

Rue Orescent

Une résidence très-désirable, finie

let, Avenue Laval, Mignonne, Montcalm, 
Plessis, Moreau et Iberville, donnant au moins 
10 o)o d’intérêt,

Une maison en bois et brique sur fondation 
en pierre, coin des rues Mignonne et St-Ger- 
main, quartier Hochelaga, louéé $33 par mois 
—Prix $3,300, termes faciles.

Un pâté de maison, rue Panet, loaée $969.

.

4#
V O. V

‘ ■. ..
i':

PARTIE FINANCIÈRE 
Banque de France—Banque d’Angle­

terre—Tableau général des valeurs.— 
Marché des capitaux disponibles—Mar- 
ché anglais—Rentes françaises.—Obli­
gations municipales — Obligations di­
verses : La situation légale des obliga­
tions des différentes hypothèques des 
chemins de fer espagnols en cas de bais­
se ultérieure du change ; Chemin de 
fer Santa-Fé.—Actiôns de chemins de 
fer : Espagnols, Portugais, Oacérès.— 
Institutions de crédit : Crédit Foncier, 
Fonds étrangers : Italie Espagne. Por-

en bois dur, plombage et drainage prix $0.500. ...................................
-, 1_F Une belle résidence dans la Ville de Beau-parfaits, chauffage à 1 eau chaude, harnois>_prix $2,000. 

fournaise “Daisy. ■ . I ° Un grand nombre d’autres propriétés à ven
Pour détails, s’adresser à I dre.

Lachlan Mackaÿ, i las bas
Bâtisse Temple, Montréal. { (JUIMQND Si BEOSSEAU.

de Suez.— Assurances. — Renseigne­
ments financiers ; Recettes des Omni­
bus deParis, de la Compagnie Française 
de Tramways, des Voitures de Paris et - 
du Canal de Suez.—Changes.—Recettes 
hebdomadaires des chemins de fer, p. 
403 à 411.

_ Ü^Abbonnez-vous dans “ LE
Argent à prêter sur nypothéques au taux les | PRIX COURANT ” pour Vendra

voa propriétés.
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Compagnie d’Assurance contre le Eeu

FONDÉE EN 1808

ACTIF : AU-DESSUS DE $9,000,000.

pow ie fCanaàa «t Bureau pour Mal :
Bans le splendide Edifiée de la Compagnie, sur la PLACE d’ÂBMES

bnsfage:ds ueglise hotbe-dahe

E. D. LAC Y, Gérant-résidant.

BUREAU PRINCIPAL, AU CANADA ...........................................MONTREAL
CAPITAL 10,000,000
VERSEMENTS .$29,000,000

Montent placé au Canada pour la protection des porteurs de police, principalement au fonds
du gouvernement, $800,000. Responsabilité des actionnaires illimitée..

LA ROYALE a le,plus grand surplus d!actif au-dessus du passif de toutes les Compagnies
■mleA VTiwssn/Ha /lit mati/Ia jd’Assurance contre.l'Incendie du monde.

WILLIAM TATLEY, Agent principal et Gérant résidant.
E, HURTUBISE et A. ST-CYR, Agents priucipaux du Départ, français, Montréal.

ROSI M Lk S A D L M
• MANUFACTURIERS DE -

O O TJ IR; OIES E3ST GUIE
A25I8, 2620;«t 25aa Ruo Notre-Dame, MONTREAL.

(J_iJ.JYLLT.tUJJ), MUJNTItri/kU

Offre en vente toutes sortes de Sucies raffinés et Sirops de la marque bien connut
33 B —

CERTIFICATS DE FORCE ET DE PURETÉ
BUREAU DE L’ANALYSTE PUBLIC

‘ The Canada S' 
Mow

Montréal, 9 sept 1887. 
Refining Oo'y.",

Messieurs, — J’ai personnellement pris des 
échantillons d'un stock considérable de votre
snore granulé, marque “ REDPÂTH ", et les ai 
examinés avec soin au polariscope. J’ai trouvé 

' soignaient d'que ces échantillons atteignaient d'aussi près la 
pureté absolue qu'on peut y atteindre par aucun 
procédé de raffinage. .

L'éprouve au polariscope, hier, a donné 99.90 
p.c. de pur sucre de canno, ce que l’on peut con­
sidérer dans le commerce comme du sucre 
absolument pur.

JOHN BAKER EDWARDS,
Ph. D., D.C.L., F.cJs.,

Analyste publio pour le District de Montréal, 
et Professeur dé Chimie.

LABORATOIRE DE CHIMIE 
Faculté" dé Médecine Université McGni 

Montréal, 9 sept 18871
A “ The Canada Sugar Refining Co y.ifl. 

Montréal.
Messieurs, — J’ai pris et examiné un échu 

tillon de votre sucre “ EXTRA GRANULE 
et je trouve qu’il contient 99.88 p.o. de sucre put 
C’est de fait le meilleur et le plus pur que la 
puisse manufacturer.

. Votre dévoué]
G. P. GIRDWOOD

WM. EVANS
Marchand-Importateur de

Graines de Champs, de Jardins et
Fleurs, Graines dé mil, blé, Orge, Avoi- 

............. ' ntilles, etc,ne, Seigle, Fèved, Pois, Lent 
pour semence.

Mi s : Nos. 88-91-93, Rue McGILL, 
108, Rue des Enfants Trouvés, 

et 42 Rue Normand, SÆontréaL 
Pépinières et culture ; 'Côte St-Paul, 

Arbres et fruits d’ornements, plante de 
serre,ÿlaate de légumes, etc.

Marbrerie Canadienne!
Qraïut et Marbre de différente» 
.’ couleur»

SO Rue Windsor, Montrés!

A. R. CINTRAT
MARBRIER SCULPTEUR

Monuments. Pierres Tomulaires et Devants i 
Cheminées en tops genres. Carrelage en 

Marbre et Mosaïque; Tables pour 
. Plombiers, Meublies, «toi

Téléphone No SIS.
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